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LA MAIRIE
SHERBROOKE (Québec)

Bon 75e anniversaire au Groupe Teknika

C’est avec très grand plaisir que la Ville de Sherbrooke se joint à vous
toutes et tous pour souligner les 75 années d’existence du Groupe Teknika
de Sherbrooke.

Je suis d'autant plus fier de m’associer à toute l’équipe du Groupe Tek-
nika, pour cet important anniversaire, que vous êtesla plus ancienne, sinon
la première firme d'ingénierie à s’être établie à Sherbrooke. C'est pourquoi
j'aimerais rendre un hommage particulier aux bâtisseuses et aux bâtisseurs
de votre entreprise qui ont permis ce succès s’échelonnant sur un si grand
nombre d’années.

Pendant tout ce temps,les dirigeants du Groupe Teknika ont été beau-
coup plus que de simples ingénieurs participant à la mise en oeuvre de pro-
jets, ils ont su mettre à contribution leurs talents de développeurs et ainsi
réaliser de grands travaux d’infrastructures tel l'autoroute 55 et de nom-
breux autres projets qui ont contribué à faire de Sherbrooke la ville que

nous connaissons aujourd’hui.

Durant toutes ces années, le Groupe Teknika s’est aussi démarqué par
sa participation sociale auprès de plusieurs organismes contribuant ainsi au
mieux-être de notre communauté.

Fêter 75 ans d'existence, c’est aussi l’occasion pour ceux et celles qui ont
bâti le Groupe Teknika de se rappeler plusieurs belles pages de son histoire.

Au nom du conseil municipal et en mon nom personnel,je veux encore
une fois féliciter toutes les personnes qui ont contribué à faire du Groupe
Teknika l’entreprise de qualité reconnue de tous. Bon 75e anniversaire!

Le maire,   

 

 

 

 

Jean Perrault
Maire de Sherbrooke

 

 

 
UNIVERSITÉ DE

SHERBROOKE

Hommage de l’Université de Sherbrooke
Au nom de l’Université de Sherbrooke, je tiens à rendre hommage aux

fondateurs de Teknika pourleur vision et leur dévouement exceptionnels qui
ont conduità la naissance de la Faculté des sciences et qui ont guidé ses pre-
miers pas. À l’origine, en 1954, la Faculté des sciences offrait simultanément
le baccalauréat en sciences pures et le baccalauréat en sciences appliquées.
Elle fut scindée en deux en 1967 : Sciences pures (qui sera en fait appelée Fa-
culté des sciences) et Sciences appliquées (qui deviendra Faculté de génie en
1998).

Les trois premiers doyens de la Faculté des sciences ont été des associés
de Teknika. Messieurs Armand-C. Crépeau, Gaétan J. Côté et Jacques Le-
mieux ont accompli ce travail de pionnier bénévolement pendant 10 ans. On
ne saurait surestimer le rôle majeur qu’ils ont joué dansla fondation de l’Uni-
versité de Sherbrooke et qui constitue un bel exemple d’engagement social,
professionnel et économique.

Au début de la Faculté des sciences, qui représentait à l’époque une prio-
rité pour les élites religieuses, sociales et économiques de la région, la
fonction de premier doyen est confiée à M. Armand-C. Crépeau en raison de
sa vaste expérience du génie et de ses activités politiques et économiques.
D'ailleurs, les appuis qu’ils avaient obtenus du député de Sherbrooke et du
Premier ministre du Québec avaient été déterminants dans la création de
l’Université.

Ses partenaires Gaétan J. Côté et Jacques Lemieux se sont joints rapide-
mentàlui. Bien queles Frères du Sacré-Coeuraient été les pionniers del’en-
seignement en sciences à Sherbrooke, la direction de la Faculté devait être
confiée à des ingénieurs certifiés pour satisfaire les exigences de la Corpora-
tion professionnelle des ingénieurs du Québec. Gaétan J. Côté et Jacques Le-
mieux ont donc pris en charge l’accréditation du programme et I'enseigne-
ment à la Faculté, dont ils exerceront successivement les fonctions de doyen
par la suite. L'Université de Sherbrooke a souligné leur oeuvre dans lé déve-
loppement de l'enseignement du génie en leur remettant, en 1964, un docto-
rat honoris causa en sciences appliquées.

Grâce à la contribution des pionniers du Groupe Teknika et de leurs suc-
cesseurs, la Faculté de génie de l’Université de Sherbrooke forme chaque an-
née, depuis bientôt 50 ans, des ingénieurs qui font l’orgueil de la profession,
un succèsqui rejaillit sur toute la communauté universitaire.

 

Bruno-Marie Béchard, ing.
Recteurde l'Université de Sherbrooke

 

 

     
   

 
Bruno-Marie Béchard He. ‘

Recteur de l’Université de Sherbrooke:
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IMPRIMERIE A. BEAULIEU INC.
 

UN SERVICE COMPLET... SELON VOS DÉLAIS!
 

N 1400 rue Wellington Sud, Sherbrooke (Québec) J1H SE7

Nous sommes fiers de participer au succes du Groupe Teknika

qui depuis 75 ans a su se démarquer par l'excellence et la diversité

de ses services. Votre croissance est à l’image du dynamisme et du

professionnalisme qui vous caractérisent. Félicitations aux

dirigeants ainsi qu'à toute l'équipe du Groupe Teknika pour votre réussite!

TEL. : (819) 563-9247 + FAX : (819) 563-5370 + Courriel: imprimerie.beaulieu@netrevolution.com 
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UNE HISTOIRE FABULEUSE À DÉCOUVRIR!

3 L'oeuvre réalisée depuis 1928 par les dirigeants et le per-
4 sonnel du GROUPE TEKNIKA,tant sur le plan du développe-

ment socio-économique des Cantons-de-l'Est que du dévelop-
pement professionnel, est gigantesque.

Pour souligner en grand ce 75e anniversaire. l’histoire du

GROUPE TEKNIKA a donc été rédigée afin de permettre à
tous d'apprécier l'étendue et la grande diversité de ses innom-
brables réalisations et d’immortaliser les principales contribu-
tions des bâtisseurs qui se sont succédé au sein de la firme. Elle
constitue une source de fierté et d'inspiration pour le personnel
actuel et futur de l'entreprise et pour les régions où sont im-
plantéesses différentes places d’affaires.

La Tribune est fière de s’associer à cette belle histoire de

succès. Dans cette édition spéciale, vous y retrouverez quelques

extraits du livre, pour une lecture passionnante qui vous plonge- ra dansles grandes époques qui ont marqué notre région, notre

.

Depuis 75 ans, le Groupe Teknika a étéfort actif en région et en province. province. Un cahier à conserver précieusement…
Il a notammentréalisé plusieursprojets sur le campusde l’Université de Sherbrooke, dont au pavillon central.

 

x =m UN MOT SUR LE LOGO =
La création du logo est une initiative de Luc Fouquette en 1978. gs .

A ce moment, la firme féte son 50e anniversaire d’existence et son Po
personnel souhaite se doter d’une inscription visuelle identifiant l’en-
treprise. À la suite de diverses consultations et de l'embauche d’un Sa
graphiste, un logo brun sur fond blanc est créé. Quatre significations a

différentes lui sont associées. D’abord, il rappelle une tour comme |een
celle du stade olympique pour marquerla spécialité de l’entreprise en —w:

MC Sd a structure. La courbe renvoie à un bassin d’épuration, deuxième spé-
‘ cialité. La ligne verticale de droite définit une route, pour rappeler les _

Le Groupe Teknika nombreuses réalisations en construction de routes et d’autoroutes. GROUP E I E KN I KA
Enfin,les 8 traits représententles 8 associés de l’époque.

1984 [ 2003
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Le Gondation québécoise ds cancer, pris de 25 an da tounts à la volée du monde QUEBECOISE
Teknika et la Pondation quélécoite du cancer, le génie et le réconfort DU CANCER

' au device de l'humain ! » 1 800 363-0063

www.fqc.qc.ca
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LA FONDATION ET LA CONSOLIDATION DEL'ENTREPRISE (1928-1951)
 

LES BÂTISSEURS D’UNE« VILLE ÉLECTRIQUE»
« Et nous sommes maîtres chez nous! »

C’est ce que déclare Armand-C. Crépeau lors
d’une conférence prononcée en 1929 devantle con-

grès de l’Union des municipalités de la province de
Québec.Il était fier et avec raison!

Jean-Charles Côté et lui, récemment unis dans le
bureau d’ingénieurs Crépeau & Côté, venaient de
terminer la construction du plus important barrage
de la Commission du gaz et de lélectricité de la Cité
de Sherbrooke, à l’époque la seule commission pu-
blique d’étectricité du Québec, qui deviendra plus
tard Hydro-Sherbrooke. Bien avant la fondation
d’Hydro-Québec, voire même la nationalisation de

l’électricité, Crépeau avait anticipé le potentiel im-
mense de l’exploitation et de la gestion des ressour-
ces hydroélectriques dans le développement écono-

miquede l’Estrie et du Québec.

Mais revenons un peu en arrière sur les événe-
ments. Armand-C. Crépeauest l’un des premiers in-
génicurs canadiens-frangais a oeuvrer en Estrie. En
1909, il ouvre un bureau d’arpenteurs-géomètres à
Sherbrooke. Formé à l’Université Laval, il s’installe
sur la rue Wellington, au coeur du quartier des affai-
res de la ville. Il arrive à point puisquel’année précé-
dente, à la suite de six ans de débats et de quatre ré-

férendums, la Ville de Sherbrooke avait fait

l’acquisition de la Sherbrooke Power, Light and
Heat Company (SPLH) qui détenait quelques barra-
ges ct centrales électriques dans la région. Les ef-
 

Saisir la complexité de notre monde actuel
et lui donner une forme
qui rétablit l'harmonie des éléments
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PRexerce l'architecture pour

le bien de ses clients, de la ville et de ces habitants,

pour améliorerles lieux oùil fera mieux de vivre,

oùil sera enrichissant de travailler.

PROVENCE RarerA

276, rue Saint-Jacques, bureau 210, Montréal Qc H2Y IN3

T 514.844 3938 F 514.844 6526 E pra@praa.qc.ca
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RESIDENTIEL

www.constructionmauyton.com
26, boul. Bromont, Bromont (Québec) &(450) 534-1785 e 1 888 313-1785

  

COMMERCIAL

forts des promoteurs du projet, les échevins
D. McManamy et D.O.E. Denault, avaient finale-
ment porté fruits. La Ville de Sherbrooke suivait le

modèle adopté à la même époque par l'Ontario et
par lesvilles de Calgary, Edmonton et Winnipeg. Or.
il ne s’agissait que des premiers pas dans la munici-
palisation de Pélectricité et Crépeau ne tardera pas a
être impliqué dans ce projet, puisque la Cité de
Sherbrooke doit accroître sa production d’électricité
pourattirer de nouvelles entreprises.

À partir de 1920, Armand-C. Crépeau obtient ré-
gulièrement des mandats du Service de distribution
d'électricité de la Ville, entre autres, pour effectuer

des étudesde faisabilité et analyser des rendements
potentiels. Toujours contrainte d’acheter de l’électri-
cité de ses concurrents poursatisfaire la demande de
ses clients, la Ville de Sherbrooke envisage plusieurs
projets.

Après leffondrement de la partie en bois du
vieux barrage de Weedon interrompant l’alimenta-
tion de la centrale, la Cité décide de reconstruire

l'ouvrage entièrement en béton. L’ingénieur de la
Cité, Charles Des Baillets, propose alors la réalisa-
tion des travaux suivants : un barrage de 114 mètres
de long sur 12 mètres de haut (375 pieds x 40 pieds)

avec des vannes facilitant le passage du bois de la
Brompton Pulp & Paper pour ses usines de pâteset
papiers d'East Angus et de Bromptonville, une cen-
trale comprenant deux groupes turbines alternateurs
de 1300 kVA chacun et une ligne de transmission de
48 km, capable de recevoir la production d’une éven-
tuelle seconde centrale. L'évaluation de tous ces tra-
vaux se chiffre à 300 000 $.

Le projet de Weedon est accepté sans difficulté
et c’est Armand-C. Crépeau, assisté du gérant du

Service électrique de la Cité, H.E. Pawson, qui est

choisi pour diriger le projet de construction du nou-
veau barrage et de la centrale Weedon. La construc-
tion s'achève en 1921 et la Ville porte alors la capa-
cité de production de Weedon au maximum, soit

une puissance de 2600 kKVA. Mais ce n’est déjà plus

i
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Premier grand projet dirigé par les deux fondateu

   

suffisant pour répondre à la demande énergétique
toujours croissante. Les grandes entreprises comme

Jenckes Machine, Ingersoll-Rand, Julius-Kayser on:

besoin de plus d’énergie pour leurs activités indus-
trielles. En outre, des prix de l'électricité plus bas

que le marché constituent un avantage pour la Ville
de Sherbrooke qui souhaite toujours attirer de nou-

velles usines tout en assurant aux citoyens les res-

sources suffisantes pour les années à venir. La Ville

envisage donc d’étendre son réseau de production

au site de Westbury qui possède un beau potentiel
énergétique.

 

En 1928, Crépeau et Côté obtiennent de
la Ville de Sherbrooke le mandat convoité
relativementà la construction du barrage

et de la centrale Westbury, ce qui
amorcera une longue association qui dure
encore aujourd’hui, sous la dénomination

GROUPE TEKNIKA. ;
 

Dans le but d’accroître ses chances d’obtenir le
mandat d’ingénierie pour ce futur barrage, Armand-
C. Crépeau s'associe avec Jean-Charles Côté, qui
abandonne son poste d’assistant-ingénieur à la Ville,
et fonde un cabinet d’ingénieurs-conseils dénommé

Crépeau & Côté, ingénieurs civils et arpenteurs. Les
deux associés aménagent leur bureau au 32, rue

Wellington Nord, dansle centre-ville de Sherbrooke,

Unedizaine d’ingénieurs offraient alors leurs servi-
ces dans le Sherbrooke Directory de 1928. Mais Cré-

peau & Côté était la première firme à offrir des ser-
vices intégrés en arpentage et en génie civil. En
1928, ils obtiennent de la Ville de Sherbrooke le

mandat convoité relativement à la construction du
barrage et de la centrale Westbury. à 3 km en amont
d’East Angus. Encore une fois, la Ville est le maître
d’oeuvre de la construction. Le coût total des tre-
vaux atteint 1,5 million de dollars. Avec l'obtention
de cet important mandat, Crépeau & Côté amorce
une longue association qui dure encore aujourd'hui.
75 ans plus tard, sous la dénomination GROUP

TEKNIKA. ;

   
ii; Tm
mea

rs, Armand-C. Crépeau et Jean-Charles Coté, la
centrale Westbury fut construite durantles années 1928-1929 par la Ville de Sherbrooke. Situé sur la
rivière Saint-François près de East Angus, le projet comprenait la construction d’un barrage et d’un
bâtiment comportant deux groupesverticaux turbines-alternateurs identiques de 2600 kKVA. En
1954, on a procédé au remplacement complet des panneaux de commandeet de protection de la
centrale après qu’ils eurent été endommagéspar la foudre. Hydro-Sherbrooke a réalisé, en 1994 et
1995, des travaux de réparation aux mursde soutien aval etle rebobinage des deux alternateurs. La
centrale Westbury est la troisième en importance parmiles quatre centrales en service surla rivière
Saint-François, dont deux appartiennent à Hydro-Sherbrooke. Elle produit approximativement 9 %
de la puissance totale installée sur la rivière et exploite environ 10 mètres des 225 mètres de chute
brute disponible entrele réservoir Saint-Françoiset l’estuaire de la rivière, au niveau dufleuve
Saint-Laurent. La centrale appartient toujours à Hydro-Sherbrooke qui est, rappelons-le, avec ses
neuf centrales hydroélectriques, le plus important

 
  

réseau municipal d’électricité au Québec.
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GROUPE TEKNIKA A

SUITE DE LA PAGE 4

D'autres mandats pointent a I'horizon. En 1936, profiter des nombreuses installations de transport
la Ville de Sherbrooke décide d'augmenter sa pro- d'électricité déjà existantes dans le corridor Wee-
duction électrique en exploitantle site de Two-Miles don-Sherbrooke. Les travaux d'aménagement débu-
Falls, en aval de Weedon. Les autorités souhaitent tent en 1937 et Crépeau produit à la Ville les cahiers
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Armand-Charles Crépeau
Arpenteur-géomètre

(1884-1959)

Né à Saint-Camille dans le comté de Wolfe,fils
de Joseph-Herménégilde Crépeau, marchand. prési-
dent de la Société d'industrie laitière en 1925 et mai-
re de Saint-Camille durant 41 ans, et d’Elodia Mi-
quelon. Il épouse Irène Sylvestre, le 10 février 1910 -

Ham-Sud, comté de Wolfe. Ils eurent trois en-
fants : Madeleine, Richard et Guy. It décède à sa ré-
sidence de Magog en août 1959 à l’âge de 74 ans.

  

  

   

  

    

  

  

Après des études classiques au Séminaire Saint-
Charles Borromée de Sherbrooke de 1895 à 1903, il
étudie la philosophie au Séminaire de Montréal de
1903 à 1904. II poursuit ensuite des études universi-
taires à l’École d’arpentage de l'Université Laval. à
Québec, en 1907 et 1908.

Le 10 juin 1909, il est assermenté arpenteur-géo-
mètre de la province de Québec. La mêmeannée,il

s’installe à Sherbrooke, où il demeurera jusqu’à la fin de sa vie, et y ouvre un bureau d'ingénieurs civils et
d’arpenteurs-géomètres. Dans l’exercice de ses activités professionnelles, il est en 1916 ingénieur-conseil
auprès de la St. Francis Power Co. et de la Two-Miles Fails Water and Power Co. En 1928,il fondela firme

Crépeau & Côté, ingénieurscivils et arpenteurs, et en 1930la firme Crépeau & Hunter à Montréal.

  
En politique, Armand-C. Crépeau a d’abord été échevin du quartier sud de la ville de Sherbrooke de

1923 à 1924. D’allégeance conservatrice, il est député de Sherbrooke à l'Assemblée législative de 1924 à
1931. En 1933,il organise a Sherbrooke le congrès provincial de son parti, qui élit à la chefferie Maurice
Duplessis.

Artisan de l’établissement de l’Université de Sherbrooke, il y fut le premier doyen de la Faculté des
sciences de 1954 à 1958.

Il a en outre été très actif au sein de différentes corporations professionnelles. Membre du bureau de
direction de la Corporation des arpenteurs-géomètres de la province de Québec de 1922 à 1952, il en à été
le président de 1945 a 1948. Il a aussi été membre de l'Engineering Institute of Canada, du Canadian Insti-
tute of Surveying et de l’Artic Institute of North America.

En 1954, l’Université Lavallui décerne un doctorat honorifique (honoris causa) en arpentage.

 

Jean-Charles Côté,
arpenteur-géomètre

(1886-1986)

Né le 19 mars 1886 à Grondines, comté de Port-

neuf. Fils de Louis Côté, cultivateur, et de Zélie

Côté. En 1912, il épouse Juliette Wermenlinger. Ils
eurent 10 enfants, dont 3 ingénieurs, 3 infirmières et

1 juge à la cour provinciale, tous nés à Sherbrooke:
Gaétan, Léonce, Yvan, Jean-Marie, Éliane, Claude,

Lucille, Pierrette, Laurèce et Denis.

Il étudie à l’École normale de Québec puis au
Séminaire de Québec. En 1911, il complète son bac-
calauréat en génie civil à l’École Polytechnique de
Montréal.

En mai 1911, Jean-Charles Côté s’installe à Sher-

brooke et entre au service de la Ville de Sherbrooke.
En 1928, il se joint à Armand-C. Crépeau et fonde
avec ce dernier la firme Crépeau & Côté, ingénieur
civil et arpenteur-géomètre.Il quitte la firme en 1945 et termine sa carrière à l’emploi de la Ville de Sher-
brooke.

 

 

De 1914 à 1928,il fait partie du 54e régiment de Sherbrooke.Il est un hommedetrès grande discipli-
ne, consciencieux, très humble, bourreau de travail doté d’une mémoire phénoménale.

En 1957, il reçoit la décoration de Commandeur de l’Ordre du Saint-Sépulcre. En reconnaissance des
nombreuses années d’excellents services rendus à la Ville de Sherbrooke, celle-ci à donné le nom de « Cen-

tre Jean-Charles Côté » au regroupement d’édifices abritant ses services d'ingénierie et d'urbanisme locali-
sés sur la rue des Grandes-Fourches Sud.

Il meurt à Sherbrooke le 16 mai 1986 à l’âge de 100 ans, ayant conservé jusque-là une grande lucidité.

de spécifications et les plans de construction pourle

barrage des chutes Two-Miles Falls. À peu près au

même moment, la Canada Paper de Windsor, au-

jourd’hui la Domtar, propose a la Ville de Sherbroo-
Ke d'exploiter conjointement les rapides d'Ulverton
à 11 km en aval de Richmond. Les travaux cessent à
Weedon et, en 1938, Crépeau dépose une etude sur
le développement des chutes d'Ulverton. La crise
des années 30 n'est pas tout à fait terminée ct le pro-
Jet piétine. It sera finalement abandonne avce le de-
clenchement de la guerre et avec la défaite de
l'Union nationale en 1939,

Malgré ces echecs, les autorités de la Ville de
Sherbrooke s'efforcent de développer au maximum
le potentiel énergétique des rivières Magog et Saint-
François. Elles souhaitent ainsi attirer un plus grand
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Depuis 75 ans

nombre d'entreprises et amchiorer le profil sucre
economique de la région.

Au fil des ans, la Ville de Sherbrooke se meritera
le surnom de « Ville clectrigue-The Electric City ».
Les projets de Weedon et de Westbüry permettent à
Crépeau & Côte de démontrer que l'expertise de
professionnels de La régionfacilite le développement
adéquat des atouts économiques des Cantons-de-
l'Est. Auparavant, les travaux d'ingénierie etaient
confiées à des ingénieurs de Montréal comme FLO.

Acres, Ross & Holgate ou encore, Arthur Survever.

fondateur de SNC. Le nouveau bureau d'ingenieurs
Crépeau & Côté s'implante rapidement dans kt re
gion et jouit d'un bon support de La part des diffe-
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Complice de votre succes...

Braves Teknika

et merci de nous accorder votre confiance.

  
“@

416, rue Robinson Sud, Granby

Tél. : (450) 378-8988

Téléc. : (450) 378-9030

www.bachandelectric.com

rentes autorites locales.
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7nen a) fallu du génie pour fonderle

Groupe Teknika il y a 75 ans!

LaVille de Magog désire souligner

“la longévité de cette entreprise et

féliciter ses artisans qui ont contribué

au développementéconomique

de sa communauté.

Bravo!
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Depuis 75 ans

LA DIVERSIFICATION DES ACTIVITÉS DE LA FIRME
Durant les années 30, les opérations de Crépeau

& Côté en génie civil se diversifient et la firme ac-
quiert une bonnc réputation dans le domaine des in-

«frastructures municipales et gouvernementales. Déjà
Teste Époque, une quarantaine de villes et munici-
“patiés de la région, de Granby à Lac-Mégantic, font
“appèl à leurs services. Armand-C. Crépeau et Jean-
"Charles Coté s’illustrent dans la construction d’aque-
© dues, d’égouts municipaux, de routes et de ponts
dans la région du sud du Québec. L’expansion terri-
doriale desvilles et du réseau routier régional lui as-
sure en ce domaine de nombreux mandats.

Ile pont Comstock (béton-acier), construit en
1938 sur la route 143 au-dessus de la rivière Massa-
wippi à la limite sud de Lennoxville, constitue la pre-
mière réalisation importante de la firme dansle do-
maine des ponts. Également, sa participation dansle
projet de reconstruction de l'hôpital Hotel-Dicu de

- Shérbrooke en 1943 contribue à confirmer l’experti-
se de la firme dansle secteur du bâtiment.

Leow

“En 1941, la firme Crépeau & Côté devient le

Tournisseur officiel en ingénierie pour la Ville de
Sherbrooke. Quatre ans plus tard, à la demande du
gouvernement provincial, Crépeau travaille à titre

d’ingénieur-conseil auprès de la Commission hy-

droélectrique de l’Ontario, qui deviendra Hydro-On-
tario, pour surveiller les travaux d’aménagement des

forces hydrauliques de la rivière des Outaouais dont
les travaux dépassent les 150 millions de dollars. I)
obtient aussi des mandats pour des travaux d’explo-
ration et d’arpentage dans l’Ungava. Durant sa car-
rière, Crépeau a aussiété directeur de la Sherbrooke
City Transit Co. et de la Thetford Electric Co. ainsi
que président de la Beauce Electric and Power Co.
et de la St. Francis Power Co.

Sollicitée de plus en plus par une clientèle en
croissance, la firme Crépeau & Côté a besoin de ren-
fort. Un jeune ingénieur de 25 ans, Jacques Le-
mieux, embauché en 1945, en devient le troisième
associé.

Les occupations de Jean-Charles Côté à la ville
au cours des années 40 ne lui permettent pas de con-
server son association avec Crépeau. Heureusement,
son fils possède toutesles qualifications pourlui suc-
céder. Dès son retour d’Europe en 1945, Gaétan J.
Côté prend la relève de son père dansl’entreprise au
côté d’Armand-C. Crépeau. Diplômé de l’École Po-
lytechnique de l’Université de Montréal,il jouera un

 
Sherbrooke Hospital aujourd’hui connu sousle nom de

l’Institut universitaire de gériatrie de Sherbrooke, pavillon Argyll.

 

La Construction du pont Comstock (1938) au-dessus de la rivière Massawippi,
à la limite sud de Lennoxville, sur la route 143 vers Stanstead.

rôle important dans le développement des activités

de la firme. Quant à son père,il reste très proche de

l'entreprise. Avec l’arrivée de ces deux jeunes ingé-

nieurs, la nouvelle firme Crépeau, Côté & Lemieux
est déterminée à poursuivre son développement.

L'occasion lui en est offerte lorsqu’elle obtient,

en 1948, le mandat de concevoir le pont Joffre au

centre-ville de Sherbrooke pourrelierles rives est et

ouest de la rivière Saint-François. La direction du

projet est confiée à la nouvelle recrue. Gaétan J.
Côté.

Longtemps demandé par les citoyens, ce pont

vise à désengorger le centre-ville qui ne compte

alors, dans l’axe est-ouest, que le pont Aylmer de la

rue King. Le contrat de construction, qui requiert

l’embauche de près de 50 employés, est octroyé aux

firmes Fabi & Fils de Sherbrooke et R.E. Stewart

Construction Corporation. Les plans de Gaétan J.

Côté sont avant-gardistes pour l'époque.La structu-

re du pont, entièrement en béton armé, représente
alors une innovation au Canada.

« Je ne pourrais dire combien de milliers de ton-
nes de béton ontété utilisées maisil y en a eu beau-

coup », souligne Angelo Fabi, directeur-gérant de

Fabi & Fils, qui obtenait ainsi son premier contrat
d'importance. Grâce à une innovation introduite sur

le chantier, soit l’utilisation de la première bétonniè-

re mobile, les travaux sont fortement accélérés.

Inauguré en 1951. le pont Joffre s'étend sur une lon-

gueur de 168 mètres (550 pieds) au-dessus de la ri-

vière et comprend trois portées de 37,5 mètres (123

pieds) et deux portées de 27,5 mètres (90 pieds). Il
s'agissait, pour l’époque, d’un des ponts en béton

arméles plus longs du Québec.

 

En 1941, la firme Crépeau & Côté devient

le fournisseur officiel en ingénierie pour

la Ville de Sherbrooke. Quatre ans

plustard, à la demande du gouvernement

provincial, Crépeautravaille à titre

d’ingénieur-conseil auprès de la

Commission hydroélectrique de

l’Ontario, qui deviendra Hydro-Ontario.
 

Louis-Georges Carignan, ingénieur et arpenteur-

géomètre, joint la firme en 1947 pour renforcer les

effectifs en génie municipal et pour appuyer son dé-
veloppement.

En 1951, la firme Crépeau, Côté & Lemieux réa-

lise un autre mandat majeur,soit la conception et le
suivi de la construction de la structure du Sherbroo-

ke Hospital, aujourd'hui devenu l’un des deux édifi-

ces faisant partie de l’Institut universitaire de géria-

trie, soit le pavillon Argyll.
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Gaétan J. Côté, ingénieur et arpenteur-géomètre (1913-2000)
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oo «2377, rue King Est, Fleurimont (Québec)

« "093343

Né le 7 octobre 1913 à Sherbrooke, fils de Jean-Charles Côté, ingénieur, et
de Juliette Wermenlinger. Il épouse Madeleine Vézina en 1939 et de cette
Union naissenttrois enfants : Pierre, Jean et Charlotte.

Après des études au Collège Mont-Saint-Louis terminées en 1932, il obtient
son diplôme de bachelier en sciences appliquées de l’École Polytechnique en
1936. T est accrédité par la Corporation des arpenteurs-géomètres en 1940. -

“Er 0
Commeofficier supérieur du Corps de Génie de l'Armée canadienne, il a

participé, au cours de la Seconde Guerre mondiale, à la construction d’oléoducs
sous la Manche,adirigé l'établissement d'un oléoduc à Ostende (Belgique) et à
Breda (Hollande), ainsi que l’érection de nombreux ponts de type Bailey et la
construction de plusieurs pistes d'atterrissage.

Il joint la firme Crépeau, Côté et Lemieux en 1945 ety fait carrière jusqu'en
1965.

Il a participé à divers projets dans des domainestrès variés, dont les aména-
gements hydrauliques et hydroélectriques, les structures de bâtiments,les ponts.

EXCAVATION
M. TOULOUSE:

avec professionnalisme et dans le respect de chacun.

Hélicilations à tout le personnel
qui forge le Groupe Teknika.

 
564-7018 -

les aménagementsportuaires,les routes et chemins de fer.les levés topographi-
ques,etc.

Activités académiques: 1953 : cofondateur de la Faculté des sciences de
l’Université de Sherbrooke. 1954-1959 : successivement directeur de l’École de
génie, vice-doyen et doyen de la Faculté des sciences de l’Université de Sher-
brooke. 1959-1967 : présidëñt'du bureau de direction ‘du'Üomité consultatif de
la Faculté des scientes dé“f'%#niversité de Sherbrooke. 1855-1972 : membre du
Conseil de fiducie de l’Université de Sherbrooke.

Sociétés professionnelles : Ordre des ingénieurs du Québec. Corporation
des arpenteurs-géomètres du Québec. Institut canadien des ingénieurs (prési-
dent 1965-1966). Canadian Institute of Surveying. Société des ingénieurs civils
de France (président de la section canadienne). Association internationale de
recherches hydrauliques. Association des ingénieurs-conseils du Canada. Socie-
ty of American Military Engineers.

I obtient en 1964 un doctorat honorifique (Honoris Causa) en sciences ap-
pliquées de l'Université de Sherbrooke.
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Depuis 75 aus

LE DÉVELOPPEMENTDELA FIRME DE GÉNIECIVIL (1952-1983)
 

LES DÉFIS ENTOURANT LA RÉVOLUTION TRANQUILLE
En 1952, la maladie contraint Armand-C. Cré-

peau à abandonnerla pratique de sa profession. Âgé
de 67 ans, il termine une brillante carrière de 43 ans
de pratique de l'arpentage et du génie civil. Mais,
travailleur infatigable. il conserve pendant encore
deux ans son bureau surla rue Wellington. En 1954,
il déménage à quelques dizaines de mètres de là
pour rejoindre l'étude d'avocats de ses deux fils, Guy
et Richard, Crépeau & Crépeau associés située dans
l'édifice Continental au numéro 1 de la rue Welling-
ton Nord,àl'angle de la rue King Ouest.

Gaétan J. Côté prend la relève de Crépeau à la
direction de la firme.Il n’est âgé que de 39 ans, mais
possède déjà sept années d'expérience dans l'entre-
prise cofondée par son père. Pendant la Seconde
Guerre mondiale. il a aussi enrichi son expérience
d'ingénieur et de leader au sein du Corpsspécial de
génie de l'Armée canadienne. Au cours de cet épiso-
de de sa vie. il s’est démarqué en accédant à un poste
de premier plan à la direction des Services techni-
quesdesforcesalliées. Il à ainsi été fortement impli-
qué dans l'élaboration de la stratégie, les travaux de
préparation et de la mise en oeuvre du célèbre dé-
barquement de Normandie qui a menéles forces al-
liées à la conquête dela victoire.

Après la guerre, le Québec entre dans une pério-
de de prospérité qui se prolonge durant les années
50. Désireux de profiter de ce climat économiquefa-
vorable, Côté fils et Lemieux élargissent les activités
de l’entreprise en accueillant de nouveaux employés.
De plus, les ingénieurs Louis-Georges Carignan,fils
d’un ancien ministre de la Voirie, et Marcel Bour-

que, fils aîné de l’honorable J.-S. Bourque, ministre
des Terres et Forêts, sont invités à se joindre, en

1953, à la direction de la firme qui prend désormais
le nom de Coté, Lemieux, Carignan & Bourque.

De 1952 à 1965, l'entreprise dirige les études et
la réalisation de nombreux projets de construction et
d'entretien d’aqueducs, d'usines de filtration, de sys-

tèmes d’égouts, de chausséeset autres utilités publi-
ques pour diversesvilles, municipalités et ministères
du Québec, Elle se voit aussi confier la préparation
des plans et devis de mombreux édifices publics et in-
dustriels. Pour répondre à l'accroissementet à la di-
versification de ses activités. la firme emménage en
1954 dans des locaux plus vastes situés sur la rue de

Vimy. Le GROUPE TEKNIKA occupe encore au-
jourd’hui ces mêmes locaux. En 1964.la firme procè-

de également à l'ajout d'un laboratoire de contrôle
qualitatif des matériaux pour mieux veiller aux inté-
rêts dela clientèle.

Au début des années 60, Marcel Bourque quitte
le bureau pour diriger l’entreprise Les Aciers de
Sherbrooke inc. Richard Royer le remplace alors à
la direction du Service des structures et de la

   
 

construction de bâtiments. Jeune diplômé de l'Uni-

versité de Sherbrooke, il revient à peine (1961) du

réputé Massachusetts Institute of Technology. où il à
effectué des études universitaires de 2e cycle, II sera
bien appuyé dans l'exercice de ses fonctions par
Pierre Blais, Stuart Fields, Luc Fouquette et André

Donaldson qui joignent la firme en 1962,

Versla fin des années 50, Gaétan J. Côté souhai-
te élargir ses activités vers la ville de Montréal. H
convainc ses collègues de Sherbrooke de créer, avec
deux autres partenaires, une firme d'ingénierie basée
à Montréal. Fondée vers 1958, propriété a 25 © de
Côté, Lemieux, Carignan & Bourque,la firme Car-
tier, Côté & Piette obtient de nombreux contrats
majeurs dans la région de Montréal et dans le Nord
québécois. Entre 1958 et 1965, elle sera le maître-
d'oeuvre de la fameuse voie ferrée de 500 kilomè-
tres, propriété de Port-Cartier Mining Company. la-
quelle relie les villes minières de Fermont et Schef-

ferville à la ville portuaire de Port-Cartier. Côté
conçoit aussi les viadues de l'autoroute 15 qui relic
Montréal aux Laurentides et dirige la réfection des

quais de Portneuf, de Sorel ainsi que celle du quai

perforé de la Wabush Iron Ore à Sept-Îles. Au coeur

de plusieurs chantiers qui ont façonné le Québec

moderne tout au long des années 60, il participe à la

construction des digues et au remplissage des îles
Notre-Dame et Sainte-Hélène pourla tenue de l'Ex-

position universelle de 1967.

En 1965, Gaétan J. Côté quitte la firme et ses

collègues de Sherbrooke pour se consacrer à de nou-
veaux défis au niveau international.

Période de 1965 à 1983

Au départ de Gaétan J. Côté en 19658, Jacques
Lemieux prend la relève et devient le nouveau lea-

der de la firme de génie-conseil. It cumule déjà plus
de 20 ans de service dans celle-ci et possède une
feuille de route impressionnante. Lemieux est un

professionnel fougueux, efficace, visionnaire et très

impliqué dans la communauté. Il dirigerala destinée
de la firme jusqu’en 1983.

Ce changement se produit à un moment de
grands bouleversements sociaux, économiqueset po-
litiques au Québec. Rappelez-vous! La Révolution

tranquille transforme notre société québécoise et

fait triompher une volonté de moderniser le Québec.

L'arrivée au pouvoir. en 1976, du Parti québécois

marque également le début de changements pro-

fonds dans notre société.

Hommesage et perspicace, Jacques Lemieux di-
rige l’entreprise avec doigté, ce qui lui permettra de
connaître une période de croissance continue jus-
qu’à ce qu’il cède sa place à la fin de 1983.

  
En 1975, un important ouvrage est ajouté aux installations de l’approvisionnementen eau potable
de la Ville de Sherbrooke.Il s’agit d’un réservoir de 20 millions de gallons impériaux localisé

à côté de l’Université, sur le chemin de Sainte-Catherine. Cesite de traitementet
de stockage de l’eau potable reçoit le nom de J.-M.-Jeanson en 1977.

 

 
Ces gens ont contribueà l'essor du Groupe Teknika: autourdela table,

on reconnaît Pierre Blais, Richard Royer, Jacques Lemieux, Jean-Marc Nadeau, Stuart Fields
et André Donaldson; debout, à l'arrière, Luc Fouquette et Wilfrid Morin.

Entre 1965 et 1970, la firme Lemieux, Carignan,
Royer & associés prend de l'expansion. Elle double
le nombre de ses employés qui passent de 20 à 40 et
élargit son’territoire d'intervention. Malgré la con-
currence des grandesfirmes nationales comme Lava-
lin ou SNC. elle obtient plusieurs mandats impor-
tants à l'extérieur des Cantons-de-l'Est. H faut dire
que la firme possède une expertise enviable et que

les projets sur l’ensemble du Québec ne manquent
pas.

De 1970à 1983, la firme continue sur sa lancée et
développe son expertise et ses ressources en génie ci-
vil. Elle est impliquée dans la réalisation d’une mul-
titude de projets de mise à niveau ou de construction
de routes, d’autoroutes, de ponts, d'écoles polyva-
lentes, d’hôpitaux, de centres commerciaux, d’infras-
tructures municipales (aqueduc, égouts, rues et trai-
tement d’eau), de . bâtiments universitaires,
industriels, résidentiels et commerciaux, etc.’

[RR

Les professionnels de la firme continuent leur
implication très importante dansleur milieu de vie et
dansdifférentes associations professionnelles. Souli-
gnonsici les contributions majeures de Jacques Le-
mieux et Wilfrid Morin à la Chambre de commerce
de Sherbrooke, de Louis-Georges Carignan, cofon-
dateur du Comptoir familial de Sherbrooke et de
l’Association québécoise des techniques de l’eau et
de Raymond Demers, cofondateur du comité

CHARMES de Sherbrooke. Notons également la

participation de différents associés de la firme à des
conseils d'administration d’hôpitaux et d'institutions

d’enscignement supérieur, de même qu'à une multi-
tude de campagnes de financement d'organisations

charitables ou communautaires ainsi que la contri-

bution importante des professionnels de la firme
dans l'Ordre des ingénieurs du Québec, etc.

À la Suite du développement important de la fir-
me sous la gouverne de Jacques Lemieux, les asso-
ciés de celle-ci qui porte la raison sociale Lemieux,
Royer, Donaldson, Fields, Nadeau, Fouguette, Blais,

Morin & associés décident, à la fin des années 70, de

diversifier les compétences au sein de leur entreprise
afin d'assurer sa croissance et son futur. Certes con-
tinuc-t-on à travailler sur des projets de structure
comme la construction des stationnements souter-

rains du stade olympique de Montréal ou encore la
construction de systèmes d’aqueduc et d'égouts dans
plusieurs villes du Québec. Cependant, la direction
s'oriente vers une politique de multidisciplinarité.

Au début des années 80, la firme vient de fêter
son 50e anniversaire et possède une réputation na-
lionale. Son expertise est reconnue partout au Qué-
bec notamment dans les domaines de la structure,
du génie routier ct du génic municipal. Mais pour
rester compétitive et continuer de croître, il faut di-

versifier les services offerts aux clients tout en main-
tenant le même professionnalisme et la même quali-
té qui ont fait la réputation de l’entreprise. Le

   

bureau de direction amorce alors une demarche vi-

sant it transformercelle-ci d'une firme spécialisée en

génie civil à une firme offrant des services multidisci-

plinaires d’'ingenicrie et à passer d'une socicte de

professionnels à une compagnie incorporée sous le
nom de TEKNIKA INC.

Onforme done un holding qui englobe la princi-
pale firme Les consultants Lemieux, Royer, Donald-

son, Fields & associés inc. l'année suivante, Hubert
Latendresse, spécialise dans les domaines de l'élec-
tricité et de lu mécanique du bâtiment, se joint avec
son équipe au GROUPE TEKNIKA et se crée alors
la firme Les consultants Latendresse, Castonguay &
associés ine. Suit de près lu création d'Urbanitek
inc.. dirigée par Mario Lebeau, ayant comme mis-
sion d'offrir des services en urbanisme ct en archi-
tecture du paysage et de proposer des schémas
d'aménagement dans le cadre de la formation des
Municipalités régionales de comté (MRC). À la sui-
te de la mise en exploitation de ces nouvelles firmes

au scin du GROUPE TEKNIKA, Reynald Caston-
guay, Jacques Mongeau, Mare Tremblay, Daniel
Nappert, Mario Fortin, Luc Faucher, Donald Bon-
sant et autres sc joignent au Groupe,

Le potentiel important des marchés industriels
incite la direction de la firme à créer, cn 1982,

Teknidustrie inc. pour servir des clients majeurs et
en pleine expansiontels que Bombardier. Afin de ré-
pondre à certains projets nécessitant la participation
de plusieurs composantes ct de plusieurs expertises,
le GROUPE TEKNIKA voit le jour en 1983.

Véritable école d’apprentissage du génie en ré-
gion, la firme compte plus de 130 employés en 1983,
dont 36 professionnels, 74 techniciens et une vingtai-
ne d’employés affectés à l'administration et au sou-

tien des opérations. Toujours localisée sur la rue de
Vimy à Sherbrooke, elle opère alors deux autres pe-

Uts bureaux à Saint-Hyacinthe et à Lac-Mégantic.

Apres 40 ans de carrière, Jacques Lemieux termi-
ne son mandat à la direction de la firme à la fin de
1983. Très présent sur le terrain et au bureau, il est
contraint de diminuer graduellement le rythme qu’il
avait tenu dans «ses années folles » des décennies
1960 et 1970. En juin 1983, il organise le premier
Congres annuel des ingénieurs tenu à Sherbrooke.
Cet événement couronne ses 40 ans de carrière bien
remplie au service de sa profession et de sa commu-
nauté.

H faut dire que sa feuille de route est impression-
nante. Pionnier de l’Université de Sherbrooke, il a

toujours été conscient que la formation des jeunes
dans les disciplines scientifiques assurait lc progrès
Économique et social de la région. Durant 10 ans,il
a rendu des services directs à l’Université en oceu-
pant successivement les postes de professeur, secré-

taire, directeur des études ct doyen de la Faculté des
sciences, et ce, bénévolement.

   

H. Fontaine Hée
12 CRpreteGR
Magog, (Québec)
4

     

 

Tél. (819) 843-3068 |
GLAEaPERT
www.hfontaine.com

417



|

 

FoR

$8 La Tribune / Samedi 26 avril 2003

GROUPE TEKNIKA

  

LEbj Dr
 

LA CONSOLIDATION DES EXPERTISES EXISTANTES ET LE DEVELOPPEMENT DE NOUVELLES EXPERTISES
 

EXPERTISE DANS LA CONSTRUCTION DES PONTS

Réfection du pont Turcotte localisé sur la route 132
au-dessus dela rivière Richelieu à Sorel-Tracy (2000-2001).

 
Le pont Joffre. Inauguré en 1951, il devient l’un des ponts en béton arméles plus longs au Québec
avec une longueur de 168 mètres comprenant deux portées de 27,5 mètresettrois portées de 37,5

mètres. Pource projet, on utilisa également pour la première fois une bétonnière mobile.

 

Le développement important des quartiers nord
et ouest de la ville de Sherbrooke vers la fin des an-
nées 40 pousse l’administration à envisager la
construction d’un nouveau pont sur la rivière Ma-
gog.

Forte de son expertise déja reconnue, la firme
Crépeau, Coté & Lemieux souhaite obtenir cet im-
portant contrat et propose avec succès à la Ville les
plans de construction d’une structure en acier et en
béton armé, le pont Jacques-Cartier. Réalisé encore

une fois par la firme Fabi & Fils, la population ap-
plaudit, en 1954, l’ouvrage terminé qui donne un ac-
cès harmonieux au mont Bellevue et, quelques an-
nées plustard, à l’Université de Sherbrooke.

La même firme, désormais dénommée Côté, Le-

mieux, Carignan & Royer, récidive en 1963 et four-
nit à la Ville des plans pour la construction du pont
Saint-François. Le conseil de ville accepte rapide-
mentces plans proposant un pont constitué de pou-

tres d’acier et d’un tablier en béton. Trois entrepre-
neurs locaux, Fabi et Fils Itée, Les Aciers de

Sherbrooke inc, entreprise appartenant à l’ex-asso-
cié Marcel Bourque, et MacKinnon Structural Steel

soumettent les plus basses soumissions qui sont con-
fiées pour étude aux ingénieurs. Finalement, c’est un
projet révisé et bonifié comprenant l’aménagement
des terrains, des voies d’accès ainsi que la construc-

tion de deux viaducs et d’un deuxième pont, le pont

des Grandes-Fourches au-dessus de la rivière Ma-
gog, qui est accepté et qui sera réalisé sous la
supervision de Luc Fouquette.

Construit par une soixantaine d’hommes de la
firme Fabi et Fils Itée au coût de 600 000 $, le pont
Saint-François est achevé en 1964. Dénomméaussi
Pont Montréal-Terrill, la structure du pont mesure

234 mètres (767 pieds) de long et 14,3 mètres (47
pieds) de large. Situé sur la rivière Saint-François,il
relie les quartiers est et nord de la ville. L’achève-
mentdu pont des Grandes-Fourches au-dessus de la

rivière Magog, construit par la firme JSF Construc-
tion, constitue aussi une amélioration majeure des

voies de circulation de l’agglomération sherbrookoi-
se. Ces deux ponts permettent en effet de contour-
nerle centre-ville et donnent une bien meilleure flui-
dité à la circulation, en constante augmentation,

pourtraverser la ville dans les axes est-ouest et nord-

sud.

Avec ces deux autres réalisations majeures à son
actif, la réputation de la firme Côté, Lemieux, Cari-

gnan & Royer en matière de conception de ponts est

l’une des meilleures au Québec.

Dans les décennies suivantes, les ingénieurs du

GROUPE TEKNIKA, dont Richard Royer, Pierre

Blais, Stuart Fields, Gaétan Couture et autres, main-

tiendront l’expertise de leurs prédécesseurs et réali-

seront de multiples structures et ouvrages d'art non
seulement en Estrie mais dans de nombreuses autres

régions du Québec. La maîtrise croissante du choix

des matériaux et de la gamme des structures, déjà
amorcée dans les années 50, donne une grande ver-

satilité à l’entreprise.

En 1979, Les Consultants Lemieux, Royer, Do-

naldson, Fields, Nadeau, Blais, Fouquette, Morin &

associés inc. sont mandatés et sont responsables de
la réfection du pont Joffre de la ville de Sherbrooke,
afin de l’élargir à trois voies et aussi de reconstruire
le viaduc existant au-dessus des voies du Canadian
National (CN) localisées du côté ouest de la rivière
Saint-François. I! fallait de plus abaisser le niveau de
la chaussée sous le viaduc litigieux de Québec Cen-
trail aussi localisé sur la rive ouest de la rivière. Ce-
lui-ci était trop bas et empéchait le passage des gros
camions.

 

   
  

     
Au cours des années 60 et 70, :

1a firme a congu et dirigé la construction.

un grand nombre de viaducs et de ponts
eta participé activement au

développement du réseau routier et
“autoroutier des Cantons-de-l’Est.

 

 

En 1980, la firme est mandatée pourl’élargisse-
ment de la rue Galt Ouest entre les rues Laurier et

Alexandre, projet ambitieux comportant le déplace-
ment et la démolition de plusieurs maisons. Après
de pénibles négociations, le Canadian Pacific Rail-
way (CPR) participe au financement de la construc-
tion d’un nouveau viaduc chevauchant le carrefour
Alexandre-Galt-Larocque, bâti de poutres d’acier
d’une seule portée sans pilier central, sous la direc-

tion de Stuart Fields, expert en structure d’acier de

la firme.

Le pont d’East Angus représente, lui aussi, une
autre belle innovation. Bâti au-dessus de la rivière
Saint-François sur la route 112 par l’équipe Richard
Royer, Pierre Blais et Stuart Fields, ce pont possède
deux tabliers : un tablier supérieur qui supporte le
trafic routier et un tablier inférieur qui sert à relier
les installations de la centrale hydroélectrique et de
l’usine de pâtes et papiers Cascades, localisées de
part et d’autre de la rivière.

Au cours des années 60 et 70, la firme a conçu et

dirigé la construction d’un grand nombre de ponts

d’étagement (viaducs) et de ponts sur rivière et a
participé activement au développement du réseau
routier et autoroutier des Cantons-de-l’Est, en parti-

culier lors de la construction des autoroutes 10, 55 et

410.

 

DES GENSVISIONNAIRES
 

r
s
E
E

 

  
 

Né à Weedon, comté de Wolfe, le 24 novembre 1919. Fils du Dr J.P.C.

Lemieux et de Orpha Deveau,il est le onzième d’une famille de douze enfants.
Le 5 mai 1945, il épouse Jacqueline Lanctôt (fille de Hector Lanctôt) et quatre
enfants sont nés de ce mariage : Raymond, Guy, Nicole et Chantal.

Études

- Primaires à Saint-Janvier de Weedon.
- Secondaires au Séminaire Saint-Charles Borromée de Sherbrooke, B.A. en

1939 (médaille du licutenant-gouverneur de la province).

- Universitaires : à l'École Polytechnique, Université de Montréal, bachelier en
sciences appliquées et diplômé en géniecivil, gradué en 1944 (médaille de l’Asso-
ciation des anciens de Polytechnique).

Boursier de la province de Québec et de l’École Polytechnique, la guerre
l'empêche de poursuivre ses études à l’étranger. II débute sa carrière d’ingénieur
au ministère provincial des Travaux publics, Service des ponts. En 1945,il se joint
à la firme Crépeau & Côté et y fait carrière jusqu’en 1984. Associé principal de
1965 à 1983.

| are, Jacques Lemieux, ingénieur civil

Activités sociales

En plus de ses fonctions d'ingénieur, directeur de projet et dirigeant d’entre-
prise, M. Lemieux s’est impliqué très activement au sein de la communauté d’af-
faires et de la société, autant à Sherbrooke qu’en province. Cette implication so-
ciale se résumeainsi : directeur des études, professeur, secrétaire et doyen de la

Faculté des sciences de l’Université de Sherbrooke à titre bénévole (1954-1963);
président de la Chambre de commerce de Sherbrooke; président du Conseil éco-
nomique régional des Cantons-de-l’Est; vice-président du Service social de la ré-
gion de Sherbrooke; membre du conseil d’administration de l’Université de Sher-
brooke; membre du Comité des examinateurs de l’Ordre des ingénieurs du
Québec pendant 24 ans; président de la Société canadienne de la Croix-Rouge
(section de Sherbrooke); président du Club social de Sherbrooke et du Sher-
brooke Country Club; président de la section locale de l’Institut canadien desin-
génieurs; doctorat honorifique (honoris causa) en sciences appliquées de l’Uni-
versité de Sherbrooke en 1964; mérite du Grand Estrien décerné annuellement

par la Chambre de commerce de Sherbrooke.
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EXPERTISE EN GENIE MUNICIPAL ET TRAITEMENT DES EAUX
Les réalisations de Louis-Georges Carignan, in-

génieur et arpenteur-géomètre. contribuent grande-

ment au développement de l’expertise de l’entrepri-

se en génie municipal. Travailleur infatigable et très
dévoué, il jouit d’une réputation enviable au sein de
la communauté sherbrookoise et desvilles et munici-
palités des Cantons-de-l'Est.

Les besoins en services d'ingénierie de qualité
pour cette clientèle étant en constante croissance.
surtout à compter des années 60, les ingénieurs An-
dré Donaldson et Luc Fouquette joignent, en 1962.
l’équipe de génie municipal dirigée par Louis-Geor-

ges Carignan. L'expansion des services offerts dans
cette discipline et de la clientèle desservie est fulgu-
rante au cours des annéessuivantes. À compter du
début des années 70, un pourcentage très élevé de
l'ensemble des villes et municipalités des Cantons-
de-l’Est ont recours aux services de Lemieux, Cari-
gnan, Royer & associés sur une base régulière et
même exclusive, et ce. pour supporter le développe-
ment ou la mise à niveau de leurs infrastructures
d’aqueducs, d’égouts, de rues et de traitement d'eau
potable.

C ut
urcentagetrès élevé de Penserble

‘desvilleset municipalitésdes
deLei-de-PEstontrecours aux servie
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À la station d'épuration d'Ayer’s Cliff, traitement par boues activées.

Louis-Georges Carignan décède en 1970, ce qui
met fin à une brillante carrière de 23 ans au sein de
la firme. Toujours en 1970, Jean-Marc Nadeau, ingé-

nieur et arpenteur-géomètre, joint l’entreprise et
prend en charge son service d’arpentage légal et
d'aménagement du territoire.

De nombreuses décennies de rejet d’eaux usées

non traitées dans les rivières et lacs du Québec, et

ce, en provenance devilles, villages et usines de tous
genres, ont fait que leur degré de pollution atteint,
à la fin des années 60, des niveaux inquiétants et me-

naçants. Déjà, à ce moment, plusieurs rivières du
Québec sont reconnues comme étant des égouts à

cicl ouvert. De nombreuses sources d’approvisionne-

Au fil de l’eau et du temps,
une kyrielle de bénévoles grandement impliqués

au sein d’associations liéesà
l’amélioration de la qualité de l’eau et de l’environnement

En sus de la réalisation de trés nombreux projets techniques. le Groupe Teknika ef son personnel se sont illus-

ment en cau potable de méme que la faune aquati-

que sont menacées. L’urgence de corriger ce problè-
me national devient de plus en plus évidente.

En prévision de ce marché potentiel important

qui pointe à l'horizon, Jacques Lemieux et André

Donalson invitent Wilfrid Morin à joindre la firme

en 1972. Ce dernier vient de terminer une maîtrise
en traitement des caux usées à l'Université de Wa-
terloo, Ontario, province où l’on traite les caux usées
depuis plus de 20 ans déjà. Avec cette acquisition
importante et étant donné l'urgence de sauver ou de
protéger certains lacs de l'Estrie, la firme obtient et
réalise une dizaine de stations d'épuration municipa-
les au cours des années 70, dont North Hatley,

  

L’approvisionnement en eau potablea été un sujet coritroversé pour la Ville de
Sherbrooke pendant plusieurs décennies.I] deviendra aussi au fil des événements une

préoccupation importante pour Côté, Lemieux, Carignan, Bourque, ing. Au tournant

L’approvisionnementeen
eau potable de l’agglomération

sherbrookoise

Ayer's Chiff, lac Montjoie, Deauville, Rock Forest,
Rock Island-Derby Line. Elle développe ainsi son
expertise dans ce domaine. Ces réalisations lui per-
mettent d'acquérir une avance technologique impor-
tante par rapport à la plupart des autres firmes com-
pétitrices du Québec et de bien se positionner pour
l'important marché qui sera créé par le Programme
d'assainissement des eaux usées du gouvernement
du Québec annoncé à lafin des années 70.

Pendant toute la période de 1970 à 1980, l’agglo-
mération de Sherbrooke connaît un développement
residentiel exceptionnel. Les villes de banlieue telles
que Rock Forest, Fleurimont et Ascot grandissent
très rapidement, supportées dans leur développe-
ment par André Donaldson, Luc Fouquette, Jean-
Marc Nadeau et Wilfrid Morin qui agissent à la fois
comme ingénieurs et comme conseillers techniques
et stratégiques de premier plan. Plusieurs autres vil-
les connaissent également une bonne période de
croissance et s'appuient sur l'expertise de la firme,
dont Lennoxville, Coaticook, Bromptonville, East
Angus, Asbestos, Windsor, Richmond,ete.

Les associés Carignan, Donaldson, Fouquette ct
Morin sont également trés impliqués au cours des
années 60 et 70 dans l’Association québécoise des
techniques de l’eau, dont les cofondateurs (1963)
sont Louis-Georges Carignan de la firme, Pat Bour-
geois de la Compagnie internationale des eaux ltée
et Léopold Fontaine de la Régie des caux du Qué-
bec, Leur contribution importante aux activités de
cette association vouée à la protection de la ressour-
ce cau et des consommateurs d’eau permet la pro-
motion du savoir-faire de la firme et de la haute qua-

lité de son personnel. À l’origine, l’Association
québécoise des techniques de l’eau est un chapitre
de l’American Water Works Association.

   

trés, au fil des ans, par une implication soutenue et exceptionnelle dans des associations liées à l’amélioration de la

qualité de l’eau et de l’environnement. Nul doute que leur présence dans le milieu a contribué à façonner l’image
avant-gardiste et innovatrice de l’Estrie au plan environnemental. Parmi ces contributions, mentionnons entre au-
tres:

Un fondateur et président, Louis-Georges Carignan:

- cofondateur de l’Association québécoise des techniques de l’eau (AQTE) en 1963, devenue depuis Réseau Envi-

ronnement, la plus grande association technique dans le domaine de l’eau et de l’environnement au Québec;
- président provincial de l’Association en 1967-1968;
- fondateur des conférences régionales de l’AQTE;

- une distinction de Réseau Environnement porte aujourd’hui son nom, distinction d’ailleurs reçue depuis par des
membres du Groupe Teknika tels Raymond Cadieux (1980), François Bélanger (1987) et Jean-Yves Lavoie (1993)
pourleur contribution bénévole exceptionnelle au sein d’une région du Québec.

Un autre président, le plus jeune, Raymond Demers:

- président provincial de l’Association en 1983-1984 et, à 33 ans, le plus jeune présidentde l’histoire de l'Association;
- sa présence dynamique et remarquée lui a permis de jouer un rôle important relativementà l’adoption du premier
Règlement sur l’eau potable de 1984 et à l'envol de l’important Programme d’assainissement des eaux du Québec.

20 présidents régionaux de l’AQTE / Réseau Environnement provenant de Teknika en 40 ans d’existence:

- de Louis-Georges Carignan,le premier, à André Donalson, Wilfrid Morin, Raymond Demers, Jean-Yves Lavoie
(3 ans), Éric Charron (2 ans) et JacquesPezet.

Un fondateurrégional, Raymond Cadieux:

- depuisle tout début, secrétaire du chapitre de l’Estrie de l'AQTE, 30 ans comme employé de Teknika.

Une implication soutenue en eau potable, Jean-Yves Lavoie:

- pendant 17 ans (1981 à 1997), membre très actif du Chapitre de l’Estrie de Réseau Environnement;
- participe à la rédaction du premier Portrait de l’eau potable en Estrie;

Uneparticipation soutenue à plusieurs autres associations à caractère environnementaltelles :

- le Comité d’hygièneet d'assainissement des rivières Magog et Saint-François (CHARMES);
- le Comité d’assainissement des eaux de la rivière Saint-Françoiset l’Association pourla préservation du lac Magog;
- l'Association desriverains et usagersde la rivière Magog.

des années 1960, plusieurs options sont proposées pour doter la ville d’un approvi-
sionnement fiable en eau potable. Certains consultants-ou intervenants proposent de:
puiser l'eau à mêmela rivière Magog etde la filtrer. Jacques Lemieux propose pu
de construire unc conduite d’eau à partir du lac Memphrémagoget jouit de l’a
de Jean-Marie Jeanson, ingénieur et échevin de Sherbrooke. La compétition entréofa:

firmes est féroce. Certes, avec la première solution, les coûts de construction de la
conduite d’amenée sont négligeables, mais, en revanche,les interventions de purifica-
tion de l’eau seront plus importantes et plus coûteuses, Finalement, après des années
de débats sur cette question, l’idée de Jacques Lemieux gagne la majorité des appuis. 1;

Construite en 1964, la conduite d’amenée d’eau de 91 centimètres (36 pouces) de -
diamètre parcourt une distance de 30 km (19 milles), soit de la prise d’eau localisée.
dans le lac Memphrémagog, au sud de la ville de Magog, jusqu’à la liniite de la ville.

de Sherbrooke à la hauteur de l’Université. Le transport de l’eau est assuré par un.
poste de pompage doté detrois poripes verticales de 350 chevaux vapeurs chacune,-
En1976,trois pompesverticales de 350 chevaux vapeurs ontété ajoutéés. Une chemi
née d’équilibre construite près de ce poste de pompageprotègela conduite des dom:

mages pouvant être causés parles coups de bélier. Le traitement de l’eau est réalisé 5
par une station de traitement comprenant des micro-filtres et un système d’ozona»
tion. Ce système peut pomperettraiter 138 000 m° d’eau par jour.

A

*%

    
  

 

   

  

   

 

  
  

 

   

   

      

 

 

En 1975, la Ville, assistée par la firme, ajoute unouvrage important à ces instal

lations, soit un réservoir de 20 millions de gallons impériaux localisé a côté de l’Uni,
versité, sur le chemin de Sainte-Catherine. Le site de la station de traitement et de

stockage d’eau potable reçoit le nom de J.-M.-Jeanson en 1977. .

Aujourd’hui, près de 40 ansplus tard, les ouvrages conçus par Jacques Lemieux
et son équipe assurent encore l’approvisionnement en eau potablé à la populatio:
ainsi qu’aux institutions, commerces et industries de la nouvelle ville de Sherbrooke

représentant environ 145 000 personnes. :

Selon le témoignage de Jacques Lemieux, la réalisationdecce système appr
sionnement en eau potable a été le projet le plus marquantde sa carrière : « Unf
jet très avant-gardiste, révolutionnaire même,en ce sens qu'il regroupait, pourlapie
mière fois, des technologies qui existaiént déjà, mais qui n’avaient jamais été intégrées -

dans un seul ensemble. Ce réseau d’aqueduc aura coûté au moins 15 millions dedéf-
lars (1970) et aura fait de Sherbrooke l’une desvilles les mieux desservies au Qué-
bec».», ne
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Félicitations au GROUPE TEKNIKA
à l'occasion de son 75ième anniversaire.

ITT Flygt est fière de son partenariat
de plus de trentes années.
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SUPERMARCHÉS ET CENTRES COMMERCIAUX:
DES RÉVOLUTIONS DANS LE MONDE COMMERCIAL
En 1951,à l’intersection des rues Wellington et Frontenac au coeur du centre

commercial le plus achalandé de la ville de Sherbrooke, la compagnie Steinberg’s,

épaulée par Jacques Lemieux de Crépeau, Côté et Lemieux, construit un bâtiment

sur,“pilotis qui abrite le premier supermarché en alimentation de la région, le

Steinberg. À cette époque, la construction de marchés en alimentation de grande sur-

facé révolutionne le commerce de détail et les habitudes de consommation.
4
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 Le Steinberg du centre-ville sera déplacé quatorze années plus tard quand la

compagnie Steinberg’s, toujours épaulée par Jacques Lemieux, construit la Place

Belvédère (1965), premier centre commercial à aire centrale à Sherbrooke. Cette réa-

lisation marque aussi le début d’une nouvelle ère à Sherbrooke pour le commerce de

détail.

Au début des années 70, désirant profiter de la vague des centres commerciaux,

la ‘Ville de Sherbrooke choisit le projet de Développement Iberville, appuyé par Jac-
ques Lemieux, pour la construction d’un vaste centre commercial régional: le Carre-
fôüt de l’Estrie. Bâti en 1973 à proximité des autoroutes et du parc industriel, il de-

vient rapidement un important pôle commercial en croissance régulière offrant un

grand choix de services.

 

Le Groupe Teknika a participé activementà l’avènement d’une nouvelle
ère à Sherbrooke pour le commerce au détail avec la création de centres

commerciaux grande surface. Parmiles nombreux établissements,
notonsle premier Steinberg (1951), la Place Belvédère (ci-haut),

le Carrefourde l’Estrie et plus récemmentle Maxi (photo du bas).

      

L’expertise (génie civil et aménagements extérieurs) ainsi acquise parles in--

génieurs de TEKNIKA pource type d’établissement commercial sera ensuite.

mise à profit pourla conceptionetla réalisation de nombreuxprojets similaires

dansles principales villes du Québec. Parmices réalisations, mentionnonsles

imposantes PromenadesSaint-Brunoconstruites en 1975 près de l’autoroute 30,

surla rive sud de Montréal. Ce centre commercial sur deux étagesest alors l’un

des plus grands au Canada. La firme a aussi été impliquée dansla construction

des Galeries de la Capitale à Québec, des Galeries d’Anjou à Montréal, du

Centre commercial Henri-Bourassa à Charlesbourg et de plusieurs autres. Do-

rénavant, les grands centres commerciaux dominent le commerce de détail au

Québec.

 

L’expertise ainsi acquise par les ingénieurs de TEKNIKA

pource type d’établissement commercial sera ensuite

mise à profit pourla conception et la réalisation de nombreux  .

projets similaires dansles principales villes du Québec,

notammentpour les Promenades Saint-Bruno

et les Galeries de la Capitale, à Québec.
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| 1376, rue Borlase, Sherbrooke (Québec) J1J 3T4 | ;

Tél: (819) 566-7363, Télec.: (819) 566-4333 ou

Courriel: p.c.s@videotron.ca
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DÉVELOPPEMENT DU RÉSEAU AUTOROUTIEREN ESTRIE
La venue de l’Exposition univer-

selle à Montréal en 1967 incite nos

gouvernements à accueillir favora-

blement une revendication soute-

nue pendant plusieurs années par

la grande région des Cantons-de-

l'Est, soit la construction d’une

nouvelle autoroute reliant Sher-

brooke, Granby et Montréal. Jac-

ques Lemieux a contribué de fa-

çon importante aux démarches qui
ont permis l’obtention de cette im-
portante réalisation de même que
l’obtention de la construction des

tronçons de l’autoroute 55 locali-
sés entre les villes de Sherbrooke

et Windsor, Omerville et

Stanstead.
Dar”

La firme Lemieux, Carignan,

Royer & associés participe gran-
dement à la concrétisation de ces
projets majeurs. Elle est responsa-
ble de la conception et de la cons-
truction de l’autoroute 10 (in-
cluant ses viaducs), de Sherbrooke
jusqu’à Omerville, et de l’autorou-
te 55, de Omerville jusqu’à la fron-
tière américaine.

Aucours des années qui suivent
la tenue de l’Exposition universel-
le, la firme est impliquée dans la

as SE

  

  
C’est au Groupe Teknika que nous devonsla conception d’une portion importante

pour l’élaborationet la réalisation de l’autoroute 10 et de l’autoroute 55.

conception et la construction de l'auto-
route 55, de Sherbrooke jusqu'à Wind-
sor, et de l'autoroute 410, de l'autorou-

te 10 jusqu'au boulevard Université
dansla ville de Sherbrooke, incluant le
pont Gingues au-dessus de la rivière
Magoget l'échangeur Darche (King).

L'autoroute 10, surnommée Auto-

route des Cantons-de-l'Est, et l'auto-
route 55 permettent de désenclaverla,
région de Sherbrooke. L'Estrie se dote
ainsi d'un réseau routier facilitant gran-
dement les déplacements vers de
grands pôles économiques tels que
Montréal, Toronto, Boston ct New

York. Elle va alors connaître un boom
économique important.

Les réalisations de la firme dans le
développement du réseau autoroutier

lui permettent de se familiariser avec
les normes et procédures du minjstère

- des Transports de l’époque, de Jléve-
lopper son expertise en génie router ct
ouvrages d'art et d’établir une solide
relation de confiance avec cet impor-
tant client au Québec. Ces acquis ont
permis la firme de grandir et d’expor-
ter ses services vers de nouveauxterri-
toires.

des principaux axes routiers des Cantons-de-l’Est. La firmefut, entre autres, une intervenante de premier plan

 

Le contournement nord de la ville de Sherbrooke

Jusqu’en 1985, la rue King de la ville de Sher-
brooke était la seule artère permettant de traverser
celle-ci d’est en ouest. À titre d’exemple, tout le tra-

fic lourd en provenance de la région de Montréalet
ayant comme destination une ville ou un village loca-
lisé du côté est de Sherbrooke, comme East Angus,

Cookshire, Lac-Mégantic, etc, devait passer à tra-

vers Sherbrooke ou Lennoxville. Cette situation
créait des problèmes importants de circulation dans
la ville de Sherbrooke et exaspérait une grande par-
tie de sa population.

De plus, l’accès au CHUS (Centre hospitalier
universitaire de Sherbrooke) était difficile, de même

que le lien entre les campusest et ouest de l’Univer-
sité de Sherbrooke.

Démarche réalisée par la

Chambre de commerce de Sherbrooke

À compterde 1971, la Chambre de commercede
Sherbrooke revendiquela construction d’une voie de
contournement au nord de la ville de Sherbrooke.
Malgré plusieurs interventions de sa part et de d’au-
tres intervenants du milieu, le dossier piétine et
n’évolue pas. :

En 1978, Wilfrid Morin prend la direction du co-

mité de la Chambre de commerce affecté au suivi de
ce dossier. Il pilote la réalisation d’une vaste campa-
gne de sensibilisation et de concertation des princi-
paux intervenants locaux et régionaux. Toute la po-
pulation de l’agglomération de Sherbrooke est
égalementinvitée à appuyer la démarche en signant
une pétition. Plus de 30 000 signatures seront re-
cueillies.

Le 6 février 1980, une délégation constituée par

MM. Wilfrid Morin, Louis Lagassé, Pierre Robert,

Jean-Claude Ruel, Marc Gendron et André Desève

et accompagnée par les députés Réal Rancourt et

Gérard Gosselin, rencontre le ministre des Trans-

ports, Denis De Belleval à Québec. Le dossier et les
arguments présentés au ministre le convainquent du
bien-fondé et de l’urgence de réaliser le projet re-
vendiqué depuis de nombreuses années, et ce, mal-
gré une certaine retenue de la part de ses conseillers.

L’annonce officielle par le ministre des Frans-
ports pour un projet global de 36 millions $ est faite
le 30 août 1980. Les travaux débutent au cours de
l’année 1981 et le premier tronçon reliant l’autôrou-
te 55 à la route 216 (12e avenue à Sherbrooké) est
inauguré en 1985. Le projet a été complété jusqu’à la
route 112, à l’est de Fleurimont, à la fin des années

1980. Cr

Bravo à toute l’équipe”
or

i

Un travail d’équipe remarquable, un souci de

perfection et une approche client basée sur le

respect et la confiance expliquent votre succes

depuis 75 ans, et encore pour longtemps.

Demers Bureau Borduas
s.e.n.c.

AVOCATS

 

   

Édifice Sherbrooke Trust
455, rue King Ouest, bureau 400

Sherbrooke (Québec) J1H 6E9

Téléphone:

Télécopieur :

(819) 569-9056

(819) 569-1259

   



LS

$12 La Tribune / Samedi 26 avril 2003

  

                

  

délitegraceaauCentre

universitairede Sherbrooke, [hopital

Pa

Maintenant 7° en importance au

Québec, la nouvelle ville de

Sherbrooke dresse, plus d’un an après

sa formation, un bilan très positif. Se

démarquant par la synergie qui règne
entre ses institutions, la réussite de

son virage industriel et la qualité de

vie exceptionnelle qu’elle offre à ses

citoyens, notre ville déploie depuis

plusieurs années des efforts constants

en vue de poursuivre son

développement économique.

Au plan del'apprentissage,

Sherbrooke présente l'avantage

distinctif,avecses trois collèges et ses

deux universités, d'offrir un excellent
systèmerteion dans -deux

 

  

  

aveniravecc leplusgrandoptimisme  

5

 

 

  

pein

6LT

 

me

cons

cuei

deve

vaw

ré

de 

   

  

 

RRC

 



 

| . Samedi 26 avril 2003 / La Tribune SI3

É // ERDUY IRDU GENIE" “4

 

{ ; = yal

GROUPE TEKNIKA AAa ind 5 | 4 si Fong. Depuis 75 aus

REALISATIONS DANS LE DOMAINE DE L’EDUCATION
Aucours des années cinquante, la firme Côté, Lemieux, Carignan &

Bourqueparticipe à la construction de plusieurs écoles élémentaires en

Estrie, dénomméesalors « écoles de Duplessis ».

 

 Avec la Révolution tranquille des années 60, on assiste à une réfor-

me de l’enseignement secondaire. Le Québec vit alors l’ère de la
construction d’écoles polyvalentes partout sur son territoire afin d’ac-
cueillir les enfants du baby-boom d’après-guerre.

À compter de 1965, la firme Côté, Lemieux, Carignan et Bourque

devenue Lemieux, Carignan, Royer & associés réalise alors tousles tra-

vaux d’ingénierie civile pourla construction de nombreuses polyvalentes,

 

Avec la Révolution tranquille des années 60, on assiste à une

réforme de l’enseignement secondaire. Le Québec vit alors l’ère

dela construction d’écoles polyvalentes partout sur son territoire

afin d’accueillir les enfants du baby-boom d’après-guerre.

 

  Polyvalente Alexander-Galt.

dont celles de Alexander Galt de Lennoxville, Richmond Regiahal
High School de Richmond, Du Phare, Le Ber et Le Triolet de Sher-

brooke, La Frontalière de Coaticook, La Ruche de Magog, Campus

d’Asbestos, etc.

  

 

      

  

                 

  

  

.
-

Du côté desinstitutions d’enseignement supérieur de Sherbrôt-
ke, la firme réalise tous les travaux d’ingénicrie civile pourla

construction de la grande majorité des bâtimentset des infrasträttu-
res del'Université de Sherbrooke, campusest et ouest, dontla Fa-
culté des sciences, la Faculté des sciences appliquées, la Faculté

 

La firme réalise tous les travaux d’ingénierie civile pour
la construction de la grande majorité des bâtiments et
des infrastructures de l’Université de Sherbrooke.
Elle réalise également différents mandats pour '

l’Université Bishop’s et le Collège de Sherbrooke.
 

d’administration, la Faculté de droit, la Faculté de médccine et le

Centre hospitalier universitaire, le pavillon J.S.-Bourque, les rési-
dences pour étudiants, le pavillon central et la salle de concerts
Maurice-O’Bready, le Centre sportif, etc. Elle réalise égalementdif- !
férents mandats pour l’Université Bishop’s et le Collège de Sher-
brooke, dont les travaux d’ingénierie civile pour la construction du
complexe sportif de ce collège.

x?

  

ésgePRES

UN PARTENAIRE EXCEPTIONNEL
John Meunier/USFilter est heureuse de souligner le 75ième anniversaire
du Groupe Teknika.

Létroite collaboration que nous avons développée et l’exceptionnelle
qualité du travail accompli par le Groupe Teknika dans le cadre de
nos projets de modernisation d’ouvrages de traitement d’eau est un gage
de succès pour l’avenir. :

Au nom de toute notre équipe, merci!

Soveur7ciéme a lous!

JOHN MEUNIER/USFilter
ISO 9001: 2000

4105, rue Sartelon, Saint-Laurent, Québec, H4S 2B3

Tél. : (514) 334-7230 Téléc.: (514)334-5070 www.johnmeunier.com RR
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FONDATION DE L’UNIVERSITÉ DE SHERBROOKE
ET DE SA FACULTE DES SCIENCES

L’héritage des Armand-C. Crépeau, Gaétan J.

Coté et Jacques Lemieux déborde la pratique du gé-

nie civil pour s’étendre au développementde l’ensei-

gnement supérieur dans la région estrienne. On ne

saufait surestimer le rôle majeur qu’ils ont joué dans

la fondation de l’Université de Sherbrooke, lequel

constitue un bel exemple d’implications sociale, pro-

fessionnelle et économique.

La volonté d’implanter un enseignement univer-

sitaire à Sherbrooke remonte aux années 40. Mgr

Desranleau, évêque de Sherbrooke, avait lancé cette

idée qui fut soutenue par les élites locales. À l’épo-

que,celles-ci devaient envoyer leurs enfants dans les

universités de Montréal et de Québec. Tels sont les

cas de Gaétan J. Côté et Jacques Lemieux qui ont

été contraints de faire leurs études supérieures en

sciences appliquées à Montréal. II faut dire aussi que

les autorités ecclésiastiques n’encourageaient guère

les étudiants francophones à s’inscrire à Bishop’s,
i .

université anglophone et protestante.

 

 

     

  

 

“et plusieurs professeurs enseignent
gratuitement. Bel exemple de mécénatet
d’implication sociale! En outre, plusieurs
bourses d’étudeset plusieurs prix sont
‘décernés à des étudiants par la firme
Côté, Lemi X,Carignan & Bourque

dai     

Après la guerre, les places disponibles à Mon-

tréal et à Québec pourles élèves de la région dimi-

nuent sensiblement, surtout pour ceux qui ne pro-

viennent pas des collèges classiques affiliés aux

institutions universitaires. Pour pallier cette situation

et répondre aux besoins croissants de la région, les

élites travaillent à la fondation d’uneinstitution uni-

versitaire digne de ce nom.

 

  

La Faculté de génie de l’Université de Sherbrooke.

À l’automne 1954, l’ouverture de trois facultés

inaugure la première session d’enseignement de

l’Université de Sherbrooke. Outre la Faculté desarts

et la Faculté de droit, la création de la Faculté des

sciences représente une priorité pour les élites so-

cioéconomiquesdela région.

Issue de l’École supérieure de Sherbrooke, elle

regroupel’École des sciences expérimentales et sur-

tout l’École de génie installée en 1950 sur la côte

King (où se trouve maintenant le Centre Saint-Mi-

chel d’éducation aux adultes). La Faculté offre un

programme universitaire en sciences. et en génie,

programmelargement inspiré de celui de l’École Po-

lytechnique de Montréal. Le poste de doyen est con-

fié à nul autre qu’Armand-C. Crépeau qui, par sa

vaste expérience du génie et par ses activités politi-

ques et économiques dans la région, estbien placé

pour diriger les premiers pas de la Faculté. Les ap-

puis qu’il a obtenus du premier ministre Maurice

Duplessis et du député provincial de Sherbrooke,

J.-S. Bourque, ont été déterminants, rappelons-le,

dansla création de l’Université.

À la Faculté des sciences, Armand-C. Crépeau

s'associe rapidement avec ses partenaires Gaétan J.

Côté et Jacques Lemieux. Bien que les Frères du

Sacré-Coeur aient été « les pionniers de l’enseigne-

ment en sciences appliquées à Sherbrooke », la di-

rection de la Faculté devait être confiée à des ingé-

nieurs certifiés pour satisfaire les exigences

d’enseignement de la Corporation professionnelle

des ingénieurs du Québec. À titre bénévole, Gaétan

J. Côté et Jacques Lemieux prennent en charge l’ac-

créditation du programmeet l’enseignementà la Fa-

culté.

Afin d’attirer des professeurs compétents, ils leur

offrent des emplois d’été rémunérés au sein de la fir-

me Côté, Lemieux, Carignan & Bourque en plus de

leur charge d’enseignantà l’Université.

Dès sa première année de service, la Faculté des

sciences accueille 435 étudiants. Celle-ci est d’abord

implantée dans les locaux de l’École supérieure de

Sherbrooke. En raison du manque d’espaceet de la-

boratoires pourcette Faculté, le conseil universitaire

décide de construire une véritable cité universitaire,

à l’extérieur de la ville, digne des grands campus

nord-américains. Après avoir envisagé d’acheter le

Domaine Howard, le conseil confie à Gaétan J. Côté

le mandat d’acheter, avec les fonds de l’Université,

les terrains localisés sur le versant ouest du mont

Bellevue. Dans les années suivantes, plusieurs bâti-

ments sont érigés à flanc de montagne dont les

plans, devis et surveillance des travaux de géniecivil

sont effectués par Côté, Lemieux, Carignan & Bour-

que. La nouvelle Faculté des sciences aura I'avanta-

ge de disposer de laboratoires de physique et de chi-

mie parmi les plus beaux et les plus complets de la
province.

Les premiers doyens font un travail bénévole et

plusieurs professeurs enseignent gratuitemént. Bel

exemple de mécénat et d’implication sociale! En ou-

tre, plusieurs bourses d’études et plusieurs prix sont

décernés à des étudiants par la firme Côté, Lemieux,

Carignan & Bourque. En collaboration avec des col-

lègues de Montréal, ils offrent en 1959 une bourse

d’étude permettant à un heureux candidat de pour-

suivre ses études universitaires au célèbre Massachu-

setts Institute of Technology. De 1960 à 1964, l’en-

treprise octroie annuellement un prix pour

couronner le meilleur projet de fin d’études en tra-

vaux publics et bâtiments.

En 1958, Armand-C. Crépeau quitte son poste

de doyen et Gaétan J. Côté lé remplace par intérim.

L'année suivante, Jacques Lemieux accède au poste

de doyen après avoir été successivement directeur

des études ct secrétaire. Il y demeure jusqu’en 1963,

année où Michel Normandin le remplace. Ingénieur

   
  

 
et brillant professeur, ce dernier deviendra le pre-

mier président du conseil d’administration du Collè-

ge de Sherbrooke.

"Pendant l’été, Jacques Lemieux embauche des

étudiants stagiaires. Ceux-ci sont -à la fois impres-

sionnés et ravis de faire leurs premières armes à

l’atelier de dessin ou sur le terrain en compagnie de

leurs professeurs. La première promotion d’ingé-

nieurscivils gradue en 1959. Les efforts de Gaétan J.

Côté et Jacques Lemieux dans le développementdé

J
 

endant l’été6 Jacques Lemieuxembauche
des étudiants stagiaires. La premiè

promotion d’ingénieurscivils gradue ent-; ÿ
959. Les efforts de Gaétan J. Côté etJacques, :

- Lemieux dansle développement de:
l’enseignement du génie sont soulignés er
1964 lorsque l’Université leur remet un:

  

 

  

l'enseignement du génie sont soulignés en 1964,
lorsque l’Université leur remetun doctorat honed
que en sciences appliquées. i

-

æ

L’étroite association entre la firme et l’Université:
s'étend à de nombreuses associations professionfiel
les et académiques et dure depuis la fondation:dg
cette institution. L'Université de Sherbrooke const
tue aussi la « pépinière » de TEKNIKA,firme eniga-!
gée depuis son origine tant dans le développement
économique que dans le développement social de
son milieu de vie. Grâce à la contribution despion-

niers du GROUPE TEKNIKA et de leurs:succes-
seurs,la Faculté des sciences appliquées de l’Univer-,
sité de Sherbrooke, et aujourd’hui la Faculté de.
génie, forme. depuis près de 50 ans, des-äizaines de.
nouveauxingénieurs chaque année, destinés autant à;
la fonction publique qu’aux industriesêt ni
de la région. CIETY =   
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www.USherbrooke.ca

Sherbrooke est heureuse de souligner

les 75 ans de succès du Groupe Teknika en rappelant

de ses fondateurs ont participé à

l'émergencede l'Université de Sherbrooke ainsi que de

ses facultés des sciences et de génie. Par sa renommée,

le Groupe Teknika contribue au rayonnement de

l'Université de Sherbrooke.

4

étrangers. Elle connaît
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SHERBROOKE
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L'Université de Sherbrooke accueille, à chaque année, plus

de trente mille étudiants à temps complet ou partiel, qui

proviennent de tout le Canada et de plusieurs pays

actuellement

développement sans précédent.
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RÉALISATIONS DANS LE DOMAINE INDUSTRIEL

À compter du début des années 50, la firme

Côté, Lemieux, Carignan & Bourque assure des
services réguliers de génie civil à de nombreuses

compagnies importantes à cette époque, dont In-

gersoll-Rand, Fairbanks Morse. Hall Machinery

et American Biltrite de Sherbrooke. Bruckmills

de Sherbrooke et Cowansville, Richmond Paper

de Bromptonville, St. Lawrence Pulp & Paper

d’East Angus, Johns Manville d’Asbestos, Union

Screen Plate et Philip Carey de Lennoxville. etc.

  

 

 

La plupart de ces usines sont aujourd’hui soit dis-

parues, soit opérantes sous une entité différente.

Celles qui sont encore en opération maintiennent
toujours leur relation de confiance et de partena-

riat avec TEKNIKA.

Au fil du temps, la clientèle industrielle de la

firme évolue et grandit. Il en est de même pour

l'expertise de la firme. C'est ainsi qu'au début des

Y

AE
~~ drnet 25 4:

 

années 70, Bombardier Transport commence à

recourir à ses services.

En 1974, la firme Lemieux, Royer, Donaldson,

Fields & associés est mandatée par Bombardier

Transport pour la réalisation des travaux d'ingé-

nierie civile requis pour l'agrandissement de son

usine de La Pocatière et, par la suite, pour la

construction d'une piste d'essais électrifiée pour

wagons de métro. L'excellente qualité des services

gnie Graymont, Bedford; Bombardier Transport, La Pocatiére.)

rendus lors de l'exécution de ces mandats a per-

mis à la firme d'entreprendre avec Bombardier

une relation d'affaires privilégiée et très impor-

tante pour elle, relation qui dure toujours aujour-

d'hui et qui lui a généré, au fil des années, beau-

coup detravail au Québec, en Ontario, aux États-

Unis,.en Europe et en Asie. Cette relation d'affai-

res a également incité la firme, au début des an-

nées 80, à diversifier ses activités pour développer

davantage son marché dans le domaine industriel.

 

Aufil des ans,la firme a développé quelques expertises très pointuesqui lui sont propres.À titre d’exem-
ple, elle possède aujourd’hui l’une des meilleures expertises au mondedansl’aménagement de procédés industriels
de peinture.Elle est même impliquée dans un projet de recherche appliquée et de développement de nouvellesmé- +
thodesde ventilation pources ouvrages.La firme possède également une équipetrès spécialisée dans la conception
d’équipements et d’infrastructures d’assemblage industriel, statiques et motorisés.

De plusen plus,les clients industriels de la firmelui confient des mandatsde réalisation complète(de type
clés en main, gestion ou gérancede projet) de projets de construction, de modification, de réaménagementou de dé-
ménagementde chaînes de fabrication ou d’assemblage industriel, incluant la fourniture, l’installation et la mise en
service des matériaux, équipements et accessoires requis. Ces mandatssont réalisés par ou avec la contribution de
Construction Teknika inc. (Surles photos, de haut en bas, de gauche à droite : American Biltrite, Sherbrooke; Compa- #

 

 

 

   
   

  

  

 

   

  
  

  

  
   

Teknika un partenariat
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l'avenir avec optimisme.

Nous sommesfiers d'être
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LE DÉVELOPPEMENTDELA FIRME MULTIDISCIPLINAIRE (1983-2003)
 

LA PÉRIODE DU BOOM ÉCONOMIQUE(1983-1992)
Après 18 ans d’une direction fructueuse, Jacques

Lemieux quitte la présidence de la firme en 1983. Sa
contribution exceptionnelle au développement de
l’entreprise et de sa communauté lui mérite le titre
de Grand Estrien décerné par la Chambre de com-
merce de Sherbrooke.

À son départ, l’entreprise est bien positionnée
pour prospérer ct se développer pendant de nom-
breuses années. La æclève est en place et c’est
Richard Royer qui devient le président de ce qui
s'appelle désormais le GROUPE TEKNIKA. Sous
sa direction, l’entreprise développera la multidisci-
plinarité de ses services et réalisera de multiples pro-
jets d’importance.

Toutes ces transformations profondes de l’entre-
prise se produisent à un momenttrès opportun. En
effet, le Programme d'assainissement des eaux usées
annoncé à la fin des années 1970 par le gouverne-
ment du Québec prend véritablement son envol. Des
milliards de dollars seront investis sur un peu plus de
10 ans afin de doter la plupart desvilles et villages
du Québec de systèmes d’interception et de traite-
ment de leurs eaux usées. La réalisation de ce pro-
gramme gigantesque couplée à des dépenses très
élevées de la part des différents paliers de gouverne-
ment créent un boom économique au Québec jus-
qu’au début des années 1990, en plus de créer éven-
tuellement d’énormesdéficits.
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Le GROUPE TEKNIKA s’était positionné de-
puis 1972 en vue de profiter au maximum de la va-
gue de construction de systèmes d’interception et de
traitement des eaux usées et avait eu l’occasion de
développer son expertise au cours des années 1970.

De plus, son personnel spécialisé en génie municipal
et en aménagement desservait sur une base continue
près d’une centaine de villes et de municipalités des
Cantons-de-l’Est.

 

Le volumed’affaires généré par

le Programme d’assainissementesttel

qu’il mobilise la presquetotalité des

ressources dela firme, etce, dans toutes ses

disciplines. Au plusfort des activités de

la firme dans ce programme, son personnel

atteindra près de 300 employés.

 

Dèsle début de 1980, le carnet de commandes de

la firme pour des services en transport et assainisse-
ment des eaux usées est bien rempli et continue à
chaque année de progresser. La firme procède alors
au recrutement de nombreux ingénieurs spécialisés
en environnement, dont Robert Gaudreau, Jean-

Yves Lavoie, Richard Mercure, Robert Ducharme,

François Bélanger, André Rainville, Normand Meu-
nier, Bertrand Côté, Martine Codère et autres. Elle

compte, au milieu des années 80, l’une des équipes
les plus importantes du Québec dans ce champ d’ac-

tivité.

Le volume d’affaires généré par le Programme

d'assainissement est tel qu'il mobilise la presque to-
talité des ressources de la firme, et ce, dans toutes
ses disciplines. Au plus fort des activités de la firme
dans ce programme, son personnel atteindra près de
300 employés.

L'activité intense générée dans la firme par le
Programme d’assainissement facilite la mise en place
de nouvelles disciplines en mécanique et électricite
du bâtiment, télémétrie et contrôle, urbanisme. etc.

De plus, son expertise reconnue dansle transport ct
le traitement des eaux usées est alléchante pour
d’autres firmes démunies dans ce domaine,ce quifu-
vorise des fusions potentielles.

Bien qu’excessivement occupée par le Program-
me d’assainissement des eaux usées, la firme conti-

nue d’oeuvrer et de se développer au cours des an-

nées 80 dans ses marchés traditionnels et dans ses
nouvelles disciplines.
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Denis’ Dumas est né à Granby le 6 janvier 1938.
Fils de Lucien Dumas, employé à l’Impérial Tobac-
co, et de Louisa Dumas. Il a épousé Fernande Mar-
quis le 4 juin 1960. De cette union sont nés deux en-
fants, Denis jr et Michèle. En 1983, Denis Dumas

prend pour conjointe Pauline Cloutier, infirmière.

Denis Dumasa fait ses étudescollégiales chez les
Frères du Sacré-Coeur. En 1962,il obtient un bacca-
lauréat en sciences appliquées, option génie civil, de
l’Université de Sherbrooke.

Dès sa graduation en 1962, Denis Dumasse joint

au Groupe Dessau de Laval, à titre d’ingénieur de
projet en structure. En décembre 1965,il se joint à la

firme J.-F.-Mathys & associés, spécialiste en sols et
fondations. En mai 1966, il s’associe à Gérald R.

Scott, ing. pour fonder à Granbyla firme Scott, Du-
mas & associés, laquelle deviendra plus tard Dumas,
Tremblay, Lasalle. En mai 1967, là firme Les Labo-

Denis Dumas
Ingénieur en structure

ratoires de l’Estrie est créée et vient compléter les
services offerts en génie civil. En 1986, les firmes di-

rigées par Denis Dumas sont fusionnées au Groupe
Teknika.

Au sein du Groupe Teknika, Denis Dumasa oc-

cupé les postes de directeur bâtiment, vice-président
bâtimentet président (1998 et 1999),

En plus de ses fonctions d’ingénieur, directeur de

projet et responsable de clientèle, Denis Dumass’est
impliqué activement au sein de la communauté d’af-
faires de Granby et de la société. Cette implication
sociale se résume ainsi: président des Guépards de
Granby (hockey jr) de 1968 à 1970. Président du
Club des Francs en 1972. Capitaine de l’équipe de
tennis du Québec aux Jeux du Canada à Burnaley,

B.C. en 1976. Président et directeur du Comité d’ur-
banismede la Ville de Granby de 1968 à 1996. Denis
Dumasest nommé personnalité de l’année à Granby
(1971). En 1972, il s’est également vu remettre une
médaille de la Reine pour son dévouementà la com-
munauté. En 1999, il se mérite le prix reconnaissan-
ce par les Anciens de l’Université de Sherbrooke
pour son rayonnement dans la communauté, région

Shefford/Brome-Missisquoi. Directeur de la Fonda-
tion de la Société zoologique de Granby de 1995 à
2002. Président de la campagne quinquennale de la
Fondation du Centre hospitalier de Granby

(2,5 M $) en 2002. En 2000, élu au Temple de la re-
nommée du Panthéon du tennis québécois à titre de
bâtisseur.

Il est choisi l’ingénieur de l’année par ses pairs

pourla région des Cantonsde l’Est en 2002
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GROUPE TEKNIKA à

SUITE DE LA PAGE 16
 

Les vastes territoires de la Montérégie et de la
région de Montréal sont descibles de choix pour la
firme. En 1986, deux entreprises de Granby sontin-
tégrées au GROUPE TEKNIKA, soit Dumas.

Tremblay, Lasalle inc, firme spécialisée en génie ci-
vil, et Les Laboratoires de l’Estrie inc, firme spécia-
lisée en géotechnique et contrôle de qualité des ma-
tériaux. Ces intégrations ont favorisé le
‘développement des équipes de professionnels en
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place à Granby et Saint-Hyacinthe et de leur marché
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local, tout en rapprochant le marché de Montréal
deseffectifs du GROUPE TEKNIKA.

C'est ainsi que Denis Dumas, Pierre Lasalle, Ré-
jean Tremblay, Jean-Benoit Ducharme. Luc Berge-

ron, Elias Kassab ct autres sc sont joints a la firme.

Au début de 1988, Jean-Marc Nadeau quitte le

Programme
d’assainissement

des eaux du Québec

  
Station d’épuration de la région sherbrookoise.

A la fin des années 1970, seulement 2 % de toute la population du Québec

*

LE- POUVOIRDU GÉNIE
a;

GROUPE TEKNIKA pour des raisons de sante. ll
est remplacé par André Royà la direction de la divi-
sion arpentage de la firme, qui devient la sociéte Na-
deau, Roy, Boisclair. arpenteurs-géomètres. En
1990, cette dernière intègre la société Côté, Per-
reault pour devenir la société Roy, Boisclair, Côte,
Perreault.

Au début des années 90, le GROUPE TEKNI-
KA est réellement une firme multidisciplinaire jouis-
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sant d'une solide expertise dans ses différents domii-

nes de spécialité et d'une vaste clientèle localisée
principalement de Montreal à Thetford Mines et du

fleuve Saint-Laurent à la frontière americaine. Fe
compte alors 260 employés et ses principaux chanips
d'action sont : geme municipal, traitement des eaux,
ponts et ouvrages d'art, genie routier, structure, me-
canique et clectricite de bâtiment, urbanisme et
aménagement duterritoire, instrumentation, contné-
les, arpentage legal et foresterie.

4
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CLAUDE LEDUC, ING

 

   

était desservie par un réseau d’égout raccordé à une station d’épuration. Ce

sont donc les eaux usées de 98 % de la population qui étaient rejetées sans trai-

tement dansles lacs et cours d’eau du Québec. Plusieurs cours d'eau étaient de-

venus avec le temps des égouts à ciel ouvert. Les citoyens du Québec avaient

perdu l’usage de nombreux plans d’eau et la pollution croissante constituait

une menace pourla santé.

Au tournant de 1980, le ministre de l’Environnement du Québec, Marcel

Léger, a mis en oeuvre un programme audacieux assurant les villes et villages

du Québec d’une participation financière gouvernementale représentant 85 %

à 95 % des coûts reliés à la construction d’ouvrages d’interception et de traite-

ment des eaux usées.

Réalisations dansle cadre du programmed’assainissement

Au cours des années 1980 et au début des années 1990, le programme a gé-

néré des investissements de près de 7 milliards de dollars sur le territoire qué-

bécois.

En 2002, 99 % de la population du Québec est desservie par un réseau

d’égout raccordé à une station d’épuration. Un peu plus de 600 stations d’épu-

ration ont été construites au Québec, dont environ 440 sont de type étangs aé-

rés, 40 de type bouesactivées, 13 de type physico-chimique et 9 de type biofil-

tration. Les autres stations sont de faible envergure et de différents types:

étangs non aérés, roseaux,filtres, nouvelles technologies, champs d’épuration,

etc.
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Nous sommes heureux de nous associer au succès du

Groupe Teknika
Nousfélicitons toute l'équipe poursa réussite
 

Fondations sur pieux et ancrages

Prétech.… spécialiste en pieux

depuis plus de 30 ans
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  Plan et support technique

Pieux et ancrages vissés

Fondations instantanées

4800, rue St-Ambroise, Bureau 108
Stabilisation de fondation sur pieux d'acier

ç Téléphone : (514) 861-0030 - 1-800-387-8761
Installation rapide et professionnelle

Montréal (Québec)
H4C 3N8
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Télécopieur : (514) 861-9727
www.prefech.qc.ca  :

094281   
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RICHARD ROYER, HOMME DEVISION ET D’ACTION
 

Un texte de Nicole Robert
 

Le sport est une bonne école. Richard Royer a
beaucoup fréquenté celle du tennis. Il y à appris des
valeurs qui jalonneraient toute sa vie professionnel-
le : l'esprit de compétition, le travail d’équipe et la
force de l'amitié. Tout au long de sa vie profession-
nelle, l’une où l’autre de ces valeurs joueront un rôle
important,

‘

Ingénieur, ou le pouvoir de créer

Altiré par la profession d’ingénieur, elle lui per-
mettra, projet après projet, d’imaginer et de réaliser
des projets concrets. Diplômé de l’Université de
Sherbrooke en génie civil en 1960, il poursuit ses
Études au MIT de Boston et joint les rangs de la fir-
me Côté, Lemieux, Carignan et Bourque en 1961, et
prend lu direction du Service des structures et de la
construction de bâtiments. Rapidement,il deviendra

associé dans cette entreprise qui prendra le nom de

Groupe Teknika au début des années 1980.

Modeste, ayant le regard plutôt porté vers l’ave-
nir que vers le passé, Richard Royer n’aime pas
beaucoup faire étalage de ses réalisations, Il a pour-
tant un faible pour quelques-unes d’entre elles, dont

le Palais des sports et le Centre sportif de l’Universi-
té de Sherbrooke, le complexe sportif du Cégep de
la rue Parc, commeil est tout aussi fier de certains
ponts, polyvalentes et viadues. Chaque fois qu’il se
rend sur le campus de l’Université de Sherbrooke,
l'ingénieur sherbrookois revoit, probablement avec
une grande satisfaction, ses tout premiers projets : le
pavillon Bourque et le pavillon central. « Ce sont là
les premièresstructures que j'ai conçues. Ce qui m’a

permis de réaliser que j'avais fa possibilité d’influen-
cer l’architecture des projets. »

Influencer, participer aux grands bouleverse-
ments techniques, industriels, éducationnels, com-

merciaux de cette période exaltante de la Révolution
tranquille du Québec,l’entreprise sherbrookoise en-
tendait bien le faire. Autant l’effervescence se fait
sentir au niveau politique québécois avec les idées de
modernisme, de développement et d’exploitation de
ses multiples ressources, autant elle est ressentie

dans les bureaux de la firme sherbrookoise qui sera
partie prenante de cette période exaltante du déve-
loppementde la province.

Desvisions, des hommes, et des projets

Depuis sa fondation, l’entreprise a toujours eu à
sa tête des dirigeants visionnaires aux racines bien
ancrées dans leur milieu, sachant regrouper autour
deux des professionnels compétents. Lorsque
Richard Royer se joint à la firme, Jacques Lemieux,
vient de succéder à Armand Crépeau. Sous sa gou-
verne, le Groupe Teknika calquera son développe-
ment sur celui de la province. De nombreusesallian-
ces ct associationsstratégiques avec d’autres firmes
d'ingénieurs spécialisés dans des domaines connexes
amèneront les professionnels du Groupe Teknika à
exercer leurs compétences dans les secteurs-clés de
l’époque.
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Richard Royer
Ingénieur civil

 
«Jacques Lemieux a été mon mentor, mon

« père professionnel ». C’est lui qui nous encoura-
geait à nous engager socialement, à collaborer à des
causes. C’est ainsi que j'ai adhéré à la Chambre de
commerce locale et que j'ai épousé des causes com-

me la Fondation de l’Université de Sherbrooke, le

conseil d’administration du centre hospitalier de
Sherbrooke et bien d’autres. Jai noué dansces orga-
nismes des relations d’affaires qui ont toujours été
présentes dans ma vie professionnelle et des amitiés
qui durent encore aujourd'hui. Chaque fois, le nom
de Teknika a été une carte d’affaires respectée qui
nous ouvrait bien des portes.» Pour Jacques Le-
mieux et ses collègues de l’époque, chacune de ces
relations pouvait potentiellement projeter la firme
dans une nouvelle direction. Et l’histoire lui a donné
raison puisque c’est sous sa présidence que le Grou-
pe Teknikaa pris activementpart au développement
des routes et aux constructions majeures dans pres-
que tout le Québec.

Les années de présidence : viser plus haut

Peu de temps aprés que la firme eut adopté le
nom de Teknika, Richard Royer accède à la prési-
dence, en succession de Jacques Lemieux. « Jai été
pendant de nombreuses années le bras droit de Jac-

ques Lemieux, lui succéder s’est fait tout naturelle-
ment. À ce moment-là, j'avais une idée en tête :

amenerla firme à relever de plus grand défis, à se
mesurer aux meilleurs et étendre son rayonnement
bien loin des frontières municipales et régionales.
Pour y parvenir, il fallait consolider encore davanta-
ge le réseau d’alliances et faire nos preuves sur des
projets d’envergure. C’est à ce moment que nous
avons décidé de nous implanter à Montréal. C’était
plus facile de compétitionner avec les plus grands en

étant sur leur terrain. Commeil était plus facile de
recruter un personnel de haut niveau en ayant pi-
gnon sur rue à Montréal. »

Choisir les bons partenaires d’affaires, s’adjoin-
dre un personnel de haut niveau, cultiver les rela-

tions intéressantes, anticiper les axes de développe-
ment, ainsi s’expliquele succès de l’entreprise depuis
sa création. Cette capacité de pressentir ce qui sera
d’actualité dans les mois et années à venir se vérifie
aisément dansle dossier du traitement des eaux.

« Nous étions vraiment visionnaires à l’époque
lorsque nous parlions d’assainissement des eaux au-
près des municipalités. Nous devancions même les
visées gouvernementales. Nous avions des gens en
place quicroyaient en la nécessité de traiter les eaux
usées. C’était un défi intéressant à relever que nous
avons pu mener à bien grâce à nos solides relations
avec le monde municipal. »

La force d’une région et de ses gens

La firme Teknika a toujours entretenu des rela-

tions privilégiées avec les dirigeants municipaux,tra-
vaillant avec eux à la réalisation de projets d’enver-
gure tels des ponts, des infrastructures, des

bâtiments multifonctionnels, etc. « Nos relations

avec le monde municipal tenaient plus de la grande
famille que de relationsstrictement professionnelles.
Nousy avions cultivé des amitiés durables. »

La force de ces relations d’affaires tient beau-
coup à la capacité de concertation du milieu.
« Lorsque je dis aux gens que je côtoie à Montréal
que nous pouvons, en quelques coups de téléphone,

rejoindre les personnes d’influence de la région et

organiser un dîner d'affaires deux ou trois jours plus

tard, ils n'en reviennent pas. C’est là la force de la

région : sa capacité à se mobiliser rapidement et à
bien se connaître. » C'est grâce à cette facilité de

concertation qu’il a toujours été possible pourles di-

rigeants du Groupe Teknika d’être partie prenante

du développement de la grande région sherbrookoi-

se.

Quand il quitte la présidence, en 1998, Richard
Royer garde un lien privilégiée avec l’entreprise :
« Comme j'avais développé le secteur industriel, je
suis demeuré partenaire avec Teknika pour conti-

nuer à assurer le service de génie industriel auprès

de compagnies québécoises majeures. Nous travail-
lons en partenariat avec nosclients. Nos spécialistes
en ingénierie sont partie prenante des décisions
d'agrandissement, de modification de vocation,
d'aménagementdes bâtisses de nosclients.»

Un dernier projet...

On pourrait croire qu'en 1998, lorsque M. Royer
quitte la présidence de l’entreprise, l’idée de la re-

traite exercerait quelque attrait sur lui. Loin de là!
L'esprit de compétition et de défi anime encore
beaucoup trop l’ingénieur pour qu'il tire sa révéren-
ce. Les destinées de l'entreprise étant entre bonnes

mains, avec le président actuel, M. Wilfrid Morin.
Richard Royer peut encore une fois se mesurerà ce
que certains pourraient considérer comme un cha-
lenge insurmontable: une technologie pourle traite-
ment du purin de porc. « Ce projet est très embal-
lant. Sy découvre tout le monde agricole, ses
artisans qui sont à la tête de véritables entreprises.
Ce sont des gens fort entreprenants, que jai plaisir à
découvrir. »

Bien que toujours présents danssa vie, les sports
et les voyages intéressent moins l’ex-président de
Teknika. Sa véritable priorité, sa famille : son épou-
se, ses deux enfants et ses quatre petits-enfants.

« Nos enfants ont toujours eu toute notre attention,

malgré nos occupations. Commej'arrive assez facile-
ment à séparer travail et famille, on a toujours été
très présents pour eux. Et maintenant, c’est avec mes
petits-enfants que j'aime passer du temps. »

Malgré les possibilités qui auraient pu s’offrir à
ses enfantss’ils avaient opté pourla profession d’in-

génieur comme leur père, jamais il n’a tenté d’in-
fluencer leur choix de carrière. « J'avais bien appré-
cié que mon père à l’époque nous laisse le choix de
faire ce que nous aimions et n’insiste pas pour que
nous collaborions à l’entreprise familiale, et jai tenu

à faire la même chose avec mes enfants. Chacun à
SUIVI sa voie avec succès. »

L'avenir de Teknika, Richard Royer l’entrevoit
avec son optimisme naturel : « Ce qui a conduit l’en-
treprise où elle est aujourd’hui : un travail fait par

des professionnels, des prix raisonnables, de solides
relations avecles clients, et un haut niveau de diver-
sification des champs d’action constituentla meilleu-
re garantie de succès et de prospérité pour les an-
néesà venir. »

 

DES GENS VISIONNAIRES
 

Né à Sherbrooke le 14 décembre 1936. Fils de
Henri Royer et de Georgette Beaulieu. En 1960,il
épouse Pierrette Thibault. Le couple a 2 en-
fants : Lyne et Charles.

Diplômé de l’Université de Sherbrooke en génie
civil (1960), il poursuit sa formation au Massachu-
setts Institute of Technology (M.LT.) de Boston

dans une spécialisation en bâtiment et construction
(structures d’acier) qu’il termine en 1961.

Il se joint à la firme Côté, Lemieux, Carignan et
Bourque, ing. en 1961 où il devient rapidement asso-
cié, Il occupe le poste de président du Groupe Tek-
nika de 1984 à 1998. Au début de sa carrière, il en-

seigne bénévolement pendant plusieurs années à la
Faculté des sciences appliquées de l’Université de
Sherbrooke.

En plus de ses fonctions d'ingénieur, directeur de
projet et responsable de clientèle, M. Royers'est im-
pliqué activement au sein de la communauté d’affai-

res et de la société, autant à Sherbrooke qu'en pro-
vince. Cette implication sociale se résume
ainsi : membre du conseil d’administration de l’Uni-
versité de Sherbrooke; membre du conseil d’admi-
nistration de la Chambre de commerce de Sherbroo-

ke; membre du conseil d’administration du Centre

hospitalier Hôtel-Dieu de Sherbrooke: membre du
conseil d’administration de l'Institut universitaire de
gériatrie de Sherbrooke; membre du conseil d’admi-
nistration du Centre régional d’entrepreneurship
technologique depuis sa fondation et président de
1996 à 2000; membre du conseil d'administration de

l'Association des ingénieurs-conseils du Québec de-

puis 1989 (administrateur de 1989 à 1992. vice-prési-
dent en 1992, président de 1993 à 1994 et membre
du comité consultatif depuis 1995): membre du con-
seil d’administration du CERIU titre de représen-
tant de I'AICQ; membre du conseil d’administration

du CHUS (Centre hospitalier universitaire de Sher-
brooke) en tant que vice-président de 1996 à 2002:
membre du conseil d’administration du Centre pour

l'avancement des technologies environnementales
(Enviro-Accès) depuis 2000; administrateur de la
Fondation de l’Université de Sherbrooke et vice-pré-

sident de la fondation de 1995 à 2002; membre du
comité aviseur du fonds DEC/Estrie de Développe-

ment économique Canada depuis 2000; vice-prési-
dent du comité pour la tenue des Jeux du Québec à
Sherbrooke, en 1996; membre duconseil d’adminis-
tration de la Société de développement économique
de Sherbrooke (SDES) depuis 2002; président du
Groupe d'action pour l'avancement technologique
de I'Estrie depuis 2002.

M. Royera également été membre de plusieurs
associations professionnelles et sportives, et a oeuvré
dans une multitude de comités.

En 1998, M. Royer s’est vu décerné un doctorat
honorifique (honoris causa) ès sciences appliquées
de la Faculté des sciences appliquées de l’Université
de Sherbrooke.

En 2001, la Chambre de commerce de Sherbroo-
ke lui a attribué le titre de Grand Estrien.
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LE POUVOIR DU GENIE
 

Depuis 75 aus

UNE CARRIÈRE RICHE EN ACCOMPLISSEMENTS
ET EN EPANOUISSEMENT...

En 1972, lactuelprésident de Teknika, Wilfrid Morin, faisait son entrée à la firmed'ingénierie
 

Un texte d'Annie Melançon
 

Déjà 31 ans au service de Teknika... quelle
longue et belle carrière pour Wilfrid Morin.
nomméprésident de cette firme d'ingénierie en
2000! « Quand je regarde en arrière, j'y vois une
carrière trépidante. valorisante. Je n'aurais pu
souhaiter mieux, tant professionnellement que
personnellement! », de lancer M. Morin qui, à
54 ans, est toujours animé de la même flamme
lorsqu'il parle de son travail, de son entreprise.

Un stage qui ouvre de grandesportes

Pour Wilfrid Morin, Teknika. c'est bien plus
qu’un lieu de travail... « J'ai toujours apprécié

les valeurs que portait l'entreprise, à mes débuts

comme aujourd'hui. Des valeurs de respect de la
personne, de travail d'équipe, de développement
de l’employé. Lors de mon entrevue, en 1972,
j'avais d’ailleurs ressenti l'importance accordée
aux valeurs humaines. C’est ce qui avait fait pen-
cher mon choix, à l'époque, pourla firme », rap-

pelle M. Morin.

Diplômé en ingénierie de l'Université de
Sherbrooke et détenteur d’une maîtrise en trai-
tement des eaux de l’Université de Waterloo, le

jeune Wilfrid Morin est en effet un candidat fort
recherché. Mais ce Drummondvillois d’origine a
déjà une petite idée d'où il aimerait oeuvrer….
« J'ai fait partie de la première cohorte d’étu-

diants au régime coopératif à l’Université de
Sherbrooke et c’est d’ailleurs à l’occasion d’un
stage à la ville de Sherbrooke que j'ai trouvé mavéri-
table vocation; moi qui me dirigeait à l’origine en
structure, j'y ai découvertle génie municipal. »

Surtout, lors de ce stage, Wilfrid Morin y a ren-

contré Jacques Lemieux, un ingénieur qui fui pour
beaucoup dansles succès de Teknika et qui devien-
dra son mentor. « Jacques Lemieux m'a influencé

tant par ses réalisations professionnelles que par son
engagement dans le milieu. Il fut pour moi un modè-
le; d’ailleurs, j'ai suivi ses traces à plusieurs ni-
veaux », souligne M. Morin.

Une expérience globale...

Comme ingénieur, Wilfrid Morin a pu dévelop-
per son plein potentiel chez Teknika. « En fait, l’ap-
proche préconisée par Teknika nous permet de vivre
une expérience globale. Ici, nous sommes plus que

des ingénieurs; nous devenons des conseillers straté-
giques qui accompagnent le client dans toutes les
étapes de son projet, qu’il s’agisse de questions de

zonage, de possibilité de subvention, de réglementa-

 
Un hommed’équipe, le président de Teknika, Wilfrid Morin (deboutsur la photo)

travaille en étroite collaboration avec les divers membres de son personnel.

tions gouvernementales, etc. Cette ouverture etcette
capacité de conseiller nous ouvrent ainsi la porte à
des projets très variés, sans compter que pour le

client, nous devenons très intéressants, car nous
pouvonsaller plus loin que les travaux d’ingénierie. »

Très axée sur la formation et sur l'utilisation
d'outils à la fine pointe, la firme d’ingénierie
Teknika pousse égalementtrès fort sur la diversifica-
tion des expériences. « Au cours d’une année, notre

équipe est confrontée à de nombreux projets, à dif-
férents défis. Ce sont donc des gens polyvalents, ou-
verts aux nouveaux défis, qui possèdent plus d’un
champ de compétence. Ainsi, nous pouvons mieux
nous adapter aux cycles du marché. Par exemple.
lorsque j'ai été engagé, j'avais une spécialisation en

traitement des eaux, mais comme les projets de ce

type étaient peu nombreux à l’époque, j'ai travaillé

dans d’autres secteurs, commele génie routier ». ex-

plique M. Morin.

On s’en doute,le travail routinier, la monotonie,
Wilfrid Morin n’a jamais connu. « Je dirais même

que le rythme est plutôt sportif! Mais c'est ce qui

rend ce travail si intéressant. »

… qui déborde de l’ingénierie

Au-delà des défis quotidiens en ingénierie,il y à

une tout autre dimension qui enrichit la carrière de
Wilfrid Morin : l'engagement social. Chez Teknika,

le développement de la firme a toujours été étroite-

mentlié à l’essor des régions où elle est implantée.
Au fil des ans, par l'implication de son personnel,
Teknika s’est ainsi retrouvé au coeur de plusieurs

grandes causes qui ont fait avancer les Cantons-de-
l’Est et le Québec.

« On le ressent dans chacun des endroits où nous
avons un bureau. Cet engagement, nous le faisons
tant pour le mieux-être de notre région que pour no-
tre propre mieux-être, car une région en bonne santé

économique aura automatiquement des projets à
réaliser. L’implication d’entreprises privées comme
la nôtre est cependant rarement reconnue à sa juste
valeur. Pourtant, si on ne s'occupe pas du dévelop-

 

DES GENS VISIONNAIRES
 

Né à Drummondville le 17 octobre 1948. Fils de

Henri Morin, entrepreneur en maçonnerie, et de

Rose Hélène Perreault. institutrice. Le 11 juillet

1970, il épouse Pauline Lemaire de Wickham. André
Morin est leur seul enfant.

Diplômé de l'Université de Sherbrooke en génie
civil (1971), il se spécialise par la suite en traitement
des eaux à l’Université de Waterloo, Ontario, où il

obtient une maîtrise en sciences appliquées en 1972.

Il a obtenu. en 1970. le prix del'Institut canadien des

ingénieurs remis annuellement à l’Université de
Sherbrooke et une bourse du Centenaire du Canada

(pour 4 ans d’étude) en 1972.

Il se joint a la firme Lemieux, Royer, Donaldson,

Fields et associés en 1972 et devient associé en 1974.
Au cours de sa carrière comme consultant, il a déve-

loppé une grande expertise dans les domaines du gé-
nie municipal, du génie routier et du traitement des

eaux. Il a de pius occupé tous les postes de direction
de sa firme, de directeur de service à directeur géné-
ral et président depuis le début de l’an 2000.

En plus de ses fonctions d'ingénieur, directeur de
projets et responsable de clientèle, M. Morin s’est
impliqué très activement au sein de la communauté
d’affaires et de la société. autant à Sherbrooke qu’en
province. Cette implication sociale se résume ain-
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si : membre du conseil d'administration de la Société
Innovatech Sud du Québec depuis 1999, Membre du
conseil d'administration de l'Association des ingé-
nieurs-conseils du Québec depuis 1999, Membre du
conseil d’administration et vice-président de la Cor-
poration de développement économique et social de
Rock Forest depuis 1987. Membre du conseil d’ad-
ministration de la Maison des jeunes de Rock Forest

(1996-2000). Président du comité de relocalisation
de la Maison des jeunes de Rock Forest (1994-1995).
Président du Sommet socio-économique de l’Estrie

(janvier 1985). Président de la Table de concertation

régionale de l’Estrie (1984-1985). Membre du con-

seil d’administration de l’Université de Sherbrooke
(1984 à 1988). Président de la Chambre de commer-
ce de Sherbrooke (1981-1982). Membre du conseil

d’administration et vice-président de la Chambre de
commerce de Sherbrooke (1976 à 1983). Membre du
conseil d’administration de la Chambre de commer-
ce de la province de Québec en 1982. Président du
comité administratif de l'aéroport de Sherbrooke
(1981 à 1985). Membre du conseil d’administration
de l’Association québécoise des techniques de l’eau
(1977 à 1980). Directeur du comité d’hygiène et
d’aménagement de la rivière Magog CHARMES
(1977-1980). Président du Compton County Fish &
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Game Club (1985-1986) et membre de ce club de-

puis 1976.

De plus, M. Morin s’est impliqué bénévolement
et a été un acteur très important dans la concrétisa-

tion des dossiers suivants : maison des jeunes de
Rock Forest construction neuve de plus de 200 000$

financée principalement par des commandites
(1994-1995) Dossier dirigé par M. Morin. Sommet

socio-économique de l’Estrie (retombées directes de
plus de 50 000 000 $) (1984-1985) M. Morin a été

président du Sommet et président du comité ayant
préparé la tenue du Sommet. Réaménagement com-

plet de l’Aéroport de Sherbrooke (un projet de l’or-

dre de 3 000 000 $) (1982) M. Morin était président
du comité administratif de l’Aéroport de Sherbroo-
ke. Contournement nord de Sherbrooke : prolonge-
ment de l’autoroute 10, de l’autoroute 55 à la route

112, à Pest de Fleurimont (un projet de 36 000 000 $)
(1980-1988) M. Morin a été un intervenant de pre-
mier plan dans l’obtention de cette importante réati-
sation, et ce, en tant que président du comité ad hoc
de la Chambre de commerce de Sherbrooke chargé
de ce dossier.

M. Morin est également membre de plusieurs as-
sociations professionnelles et sportives, et a oeuvré
dans une multitude de comités.

pement regional, personne ne le tea a note

place », signale Wilfrid Morin.

Le Sommet socioéconeomique de l’Estrie

et bien d'autres

Les plus beaux souvenirs de Wilfrid Morin

au sein de leknika sont d'ailleurs associés à ses
differentes formes d'engagement, «Je me sou-
viens notamment du Sommet sociceconemique

de l'Estrie où j'avais ote invite par le ministre
Frechette à assumer la présidence. En çompa-
gnie de Pierre Deland et de divers intervenants,

NOUS AVONS accompli tout un travail de cancer-

tation, toujours dans le respect des participants.
l'outes les strates de la societe y étaient repre-

sentées, ON y refrouvail des projets de tous les
secteurs d'activité. Quelle année de travail et

surtout, quels resultats : quelque 50 millions de
dollars de retombée directe +. raconte M. Mo-

rin.

Un autre effort concertée qui a apporté
beaucoup de satisfaction à M. Morin fut la réu-

lisation de la voice de contournement nord de la
ville de Sherbrooke. Alors impliqué au sein de
la Chambre de commerce, il a ainsi contribué,
par son acharnement et si ténacité, à permettre
la concrétisation de ce projet majeur pour le
développement de l'agglomération de Sher-
brovke et de l'Estrie. Et ce ne sont là que quel-
ques exemples de Lu contribution de M. Morin

à la région estrienne.

Unehistoire de succès à poursuivre...

Bref, depuis plus de 30 ans, l'expertise de Wilfrid
Morin fut sollicitée de différentes façons, à diffé-
rents niveaux, pour une carrière fort intéressante.
« Comme professionnel, on ne demande pas mieux
que d'aller au maximum de nos capacités et c'est cet
esprit qu'on retrouve chez Teknika, » Une tradition
que M. Morin entend bien poursuivre comme prési-
dent. « Chaque membre du personnel est très impor-
tant chez Teknika; nos ressources humaines consti-
tuent notre principal actif. En 1998, il y a eu
l'établissement d'une coopérative qui « permis à plu-
sieurs employés de devenir actionnaires de la firme.
Pour les années à venir, nous soubaitons impliquer
encore davantage nos employés, pour que tous béné-

ficient au maximum des retombées du succès de
Teknika. Nous travaillons aussi très fort à maintenir
un climat motivant, dynamisant et épanouissant »,
de conclure Wilfrid Morin.

 

Wilfrid Morin

Ingénieurcivil, M.Sc.A.
 

Une équipe de spécialistes

DES
Le conseiller de RBC Banque Royale vousoffre des renseignementset des conseils avisés

sur de nombreux sujets touchant vos affaires. Il vous aide à mettre au point votre plan

d'exploitation ou à prendre des décisions importantes pour vosfinances ou vos placements.

www..rbebanqueroyale.com/pme

  

Ma
rq
ue

de
co
mm
er
ce

de
la
Ba
nq
ue

Ro
ya
le

cu
Ca

na
da

.

   

 097250

 



     
  

 

  

    

 

  

 

   

 

 

  
 

    

S20 La Tribune / Somedi 26 avril 2003
| ” Tes pe Fr

+: i’ 2 , “ »

2 - LE-POUVQIRY É (5 C41 C+ fa ; ". x I G E N | E; |

GROUPE TEKNIKA ‘ A { N ; tha i} au is 75 ens: PL 5 ’. A _ bus m8 es Docs
f/

LA PERIODE CONTEMPORAINE (1998-2003)
A la fin de 1997, Richard Royerquitte la prési- 1998, plus de la moitié du capital-action de Pentre- La mise en place de la coopérative d'employés née et des outils sont disponibles pour suivre l’évolu- J‘dence du GROUPE TEKNIKA

à

la suite de 14 ans prise est racheté et revendu à de nouveaux action- constitue une innovation dansl’industrie du génie- tion des affaires de l’entreprise et garder le cap. Dès dd'excellenttravail à ce poste. Il profite de cette occa- naires issus du personnel-clé de la firme. De plus, conseil. L'intérêt du personnel pourcelle-ci dépasse la première année d’opération (1998) de la nouvelle nsion pour se consacrer à des clients industriels im- l’actionnariat devient accessible à l’ensemble des les prévisions de la direction. Avec près de 13 % du organisation, le plan d’affaires et ses objectifs ont été bportants de la firme et pour s’impliquer davantage employés par l’entremise d’une coopérative d’em- capital-action de l’entreprise, les employés, par le rencontrés. ddansle développement économiquede l’Estric. ployés, et ce, sans aucune discrimination de poste biais de cette coopérative, possèdent le portefeuille S1 occupé. d'actions le plus important parmi tous les actionnai- À compter de 1998, l’entreprise investit massive- r
Le tandem Denis Dumas, président, Wilfrid Mo- res de la firme. La coopérative occupe également UN ment dans la mise à niveau de son parc informatique À

rin, vice-présidentet directeur général, prend la relè- siège au nouveau conseil d'administration de | entre- (technique et de gestion), dans l’acquisition de logi- b
ve de Richard Royer ct entreprend une transforma- Jrrmerm——ET prise. Cette heureuseinitiative a pour effet de mobi- ciels de pointe et dansle développementde son per- F
‘ton’ majeure de l’entreprise. La structure Lamise enplace de la coopérative d’employés liserle personnel de la firme et de renforcer son sen- sonnel. Ces hauts niveaux d’investissement sont i
* côrporative de l’entreprise, son organisation, son ac- constitue une innovation dans l’industrie du timent d'appartenance. maintenus à chaque annéeparla suite.“lonñariat (incluant la convention d’actionnaires) et

%

génie-conseil. L'intérêt du‘personnel pourcelle-ci. 3
‘sesopérations sont revus et complètement modifiés. “ dépasse les prévisions de la direction. Avec prés 2 Afin d’assurer sa profitabilité et ainsi récompen- Tous ces changements profonds contribuenta re-Une nouvelle philosophic de gestion des affaires et > de13%du capital-action de l’entreprise, les .  £ ser correctement le capital investi, la firme se dote lancer l’entreprise et à lui permettre d’envisager la P“des ressources humaines est mise en place. Une tou- ÿ employés, par le biais de cette coopérative, ; de procédures de gestion avant-gardistes pour l’in- croissance. :te nouvelle équipe de irection est formée par Mar- | sèdent le portefeuille d'actions le plus important dustrie du génie-conseil. Désormais, un plan d’affai-
tine Codère, Yvan Dault, Reynald Castonguay, . : fi res détaillé avec des objectifs précis est adopté par SUITE À LA PAGE 21 FMarc Tremblay et Ronald Blanchard. Au début de l’ensemble des actionnaires au début de chaque an- C
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Gn <wæ reconnaissons le travail et l’engagement 5 1
\ des gens qui ont su contribuer au caractére } snrar

. “+ . » ’ » ¢
C

1 & J Innovateur, visionnaire et distinctif de votre 3 L . if de Teknika 1 de Marc Tremblay ( ja ions) 1. ‘ ; LL, e comité exécutif de Teknika, composé, a I’avant, de Marc Trem ay (vice-président opérations), A5 entreprise. Mille fois bravo et bonne continuité Wilfrid Morin (président) et Reynald Castonguay (vice-président ingénierie-construction y P4 dans la réalisation de vos rêves ! | et projets spéciaux); à l’arrière : E. Jacques Tremblay (vice-président développement) et . 4
Ronald Blanchard (vice-présidentfinances et administration).

 

  

       

  

   

   

    

 

 

Vivez l’aventure Adecco!

 

2003 - Distinction Gustave-Prévost 3
Recrutementet sélection de personnel, décernée par RESEAU Environnement
Evaluation de potentiel, Reconnais-

sance des personnes, Formation

et développement des leaders,

Relève (identification, évaluation

et développement)

2002 - Prix Reconnaissance Estrie pour l’entreprise de service
décerné par la Chambre de commerce de Sherbrooke

2002 - Prix de l’innovation technologique en infrastructures g
décerné par le CERIU et le ministère des Affaires municipales du Québec pourla reconstruction du pont

du rang 6 au-dessus dela rivière Nicolet à Wotton  
Adecco Sherbrooke
Téléphone : (819) 346-9922

Adecco Granby
Téléphone : (450) 375-8788

Adecco Saint-Hyacinthe
Téléphone : (450) 771-1553

Adecco Services-conseil
Téléphone : (514) 845-8299
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2001 - Prix de l’innovation technologique en infrastructures ;
décerné par le CERIU et le ministère des Affaires municipales du Québec pour l’usine defiltration biologi-

quede la ville de Waterloo
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e  1999 - Mention d’honneur accordée par l’Institut canadien de la construction en acier

pourla structure d’acier arborescenteérigée au Student’s Center de l’Université Bishop’s à Lennoxville
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1998 - Prix innovation (de l’ARCUS)et Prix du mérite (CPCA-ACI)
décernés pour la construction d’un bâtiment (résidences d’étudiants)intégrant la technologie des coffrages
isolants et dalles alvéolées en béton précontraint, et ce, pour l’École de technologie supérieure de Montréal

www.adecco.qc.ca

1998 - Mention d’honneur accordée par la PCI
(Precast/prestressed Concrete Institute) décernée pourla passerelle polyvalente en béton de poudres réactives

réalisée pourla ville de Sherbrooke

Adecco
Votre partenaire en
ressources humaines /

 
1998 - Prix AQTR (Association québécoise du transport et des routes)

décerné pourla passerelle polyvalente en béton de poudres réactives réalisée pour la Ville de Sherbrooke

 

echnicien TE. G. C. inc.

ENTREPRENEUR  AQUEDUCS * ÉGOUTS * VOIRIE
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p «FJactsoxs bonne route. (rauvaillons ensemblen     
Hows sommes fens

contribuer à vos réalisations depucs plus de 30 ans.
 

1304, rue des Sables, Sherbrooke (Québec), 566-8884

Roland Mongeau, Président  
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GROUPE TEKNIKA

SUITE DE LA PAGE20
 

Dès que l'entreprise retrouve son élan, la direc-

tion de la firme entreprend des démarches en vue

d'intégrerà ses actifs d’autres entreprises et d'autres

marchés. C'est ainsi qu’elle acquiert en 1998 Les La-

boratoires Shermont inc, avec ses places d’affaires

de Sherbrooke. Drummondville. Trois-Rivières et

Saint-Hyacinthe. le Groupe Sogestec inc. de Victo-

riaville en 1998, le Groupe-Conseil Tredec ine. de

Montréal en 1999, Intech Conception inc. de Sher-

brooke en 2000, le Laboratoire Laviolette de Trois-

Rivières en 2001et les Consultants Gaétan Lapierre
inc. de Victoriaville en 2003.

Avec ces intégrations, Eric Charron, Bruno La-

pointe, Jocelyn Michaud, Denis St-Pierre. Paul-An-

dré Charron, E. Jacques Tremblay, Yves Pépin,

Louis Crépeau, Richard W. Laliberté. Marc-André

Harnois, Gaétan Lapierre et autres se sont joints au

GROUPE TEKNIKA.

Au début de l’an 2000. Denis Dumas cède à Wil-

frid Morin son poste à la présidence de l'entreprise.

La direction dela firme subit alors une autre amélio-

ration visant à la rendre plus performante, tant au

niveau des ventes et de son développement qu’au ni-

veau de ses opérations. Un comité exécutif composé

du président et de quatre vice-présidents est institué,

avec comme nouveauté pourla firme la mise en pos-
te d’un vice-président développement. E. Jacques

Tremblay, et d’un vice-présidentfinances et adminis-

tration, Ronald Blanchard.

Marc Tremblay, vice-président opérations, et

Reynald Castonguay, vice-président ingénierie-

construction et projets spéciaux. complètent cè co-

mité.

Afin de développer le marché de l'ingénicrie-

construction, la firme crée, en 2000, Construction
Teknika inc., une entreprise constituée de personnel

provenant du secteur de la construction et dirigée
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"Les efforts et le travail acharné des 3
: professionnels de la firme réalisés depuis ;
E le début de 1998 portent fruit. Dès l’an 20008

le personnel de l’entreprise atteint
‘260 employés répartis dans neufplaces 3

d'affaires différentes. De nouveaux :
et de nouveaux clients sont développés 3
a chaque année, permettant de soutenir 4

} croissancede l'en
Yipon

   

par Reynald Castonguav. président, et Jacques Ste-

Marie. directeur général.

En 2001, la firme regroupe dans la mème place
d'affaires de Montréal les effectifs provenant du

Groupe-conseil Tredec et ceux provenant de Tekni-

dustrie, tous deux déjà localisés à Montréal. Ce re-

groupement de près de 70 personnes permet de ren-

forcer considérablement la présence de la firme à

Montréalet facilite le développement de ce marché.

La direction de cette place d’affaires est confiée à

l’équipe de Yves Pépin, Louis Crépeau, Richard W.

Laliberté et E. Jacques Tremblay.

Pour consolider sa présence dans la région du

Haut-Richelieu, une place d'affaires est implantée

en 2002 à Saint-Jean-sur-Richelieu. La vocation pre-

mière de l’équipe localisée dans ce bureau est de

réaliser les projets de recherche appliquée et de dé-

veloppement de nouvelles technologies de la firme,

dont un procédé révolutionnaire de ventilation

d'ateliers industriels de peinture.

Les efforts et le travail acharné des profession-

nels de la firme réalisés depuis le début de 1998 por-

tent fruit. Dès l’an 2000, le personnel de l’entreprise

atteint 260 employés répartis dans neuf places d'af-
faires différentes. De nouveaux marchés et de nou-

veaux clients sont développés à chaque année, per-

mettant de soutenirla croissance de l’entreprise.

 

    
 

Le Groupe Teknika, ce sont aujourd’hui 10 places d’affaires réparties au Québec
et 270 employés oeuvrant dansdifférents secteurs d’activité.

La firme, en constante evolution, réalise à cha-

que année des mandats de grande emergure et com-

plexes, et ce, dans la plupart des principaux secteurs

d'activité économique du Quebec. Grâce à la rela-

tion de confiance maintenue depuis plusicurs decen-

nies avec sa clientèle industrielle, elle realise regulié-

rement des mandats dans les autres provinces

canadiennes, aux États-Unis. en Europe of, recem-

ment, en Asie.

Son volume d'affaires se repartit pour environ

50 © dans le domaine privé, industriel et commer-

cial et 50 7 dans le domaine public et parapublie.

L'entreprise est très preoceupee parla qualite de

l'environnement de travail de son personnel. Une at-

tention particulière est accordée à la mise en prati-

que quotidienne par l'ensemble du personnel des va-

ny viTu Depuis75aus

leurs qui ont porte l'entreprise depuis 1928; soit :

respect de la personne, developpement de la person-

ne, travail d'équipe, satisfaction du client, loyauté et
intégrite.

De nos jours, le GROUPE TERNIRA se démar-
que nettement de sa compétition, spécialement pat

les particularités suivantes : TERNIRA est une en-
treprise qui appartient à son personnel, opérant ainsi

à livres ouverts. La firme produit dans chacune, de
ses places d'affaires le travail généré par la région

qui lui est propre plutôt que de concentrer tout son

personnel en un seul endroit, ce qui favorise l'emploi

daus différentes régions. Une priorité importante est
accordée au maintien d'un environnement de travail

de haute qualité et au développement du personnel.

LECLERC
PIERRE LECLERC, ARCHITECTE

Félicitations pour votre
professionnalisme et bon

succès pour les années à venir

www.groupeleclerc.ca
(450) 443-4130
Saint-Hubert
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786 King Est, Sherbrooke (Québec) J16 1C5, Tél. : (819) m2482 rieVR —

Votre gestionnaire informatique o>
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Grandir avec vous
Félicitations pour vos 75 années d'innovation, de savoir-faire et de génie

N I E 5 GROUPE
Depuis 75 ans
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LA CONTRIBUTION DE LA FIRME
AU DEVELOPPEMENT SOCIO-ECONOMIQUE

Fidèles à la tradition de l’entreprise et malgré le
niveau très élevé d’activités de production au sein de
celle-ci, les principaux actionnaires du GROUPE
TEKNIKA ont continué de s'impliquer dans leur
collectivité au cours de la période de référence
(1983-2003), que ce soit au niveau de conseils d’ad-
ministration ou de campagnes de financement
d'institutions ou d'organisations de charité ou au ni-
veau de comités et de conseils d’administration d’as-
sociations professionnelles.

À titre d’exemple, ta contribution de Wilfrid Mo-
rin au développement socio-économique de l’Estrie
au cours des années 80 mérite d’être soulignée. II fut

un intervenant de premier plan pour l’obtention de
la construction du prolongement de l’autoroute 10
(contournement nord de Sherbrooke), entre l’auto-

route 55 et la route 112 à l’est de Fleurimont, ouvra-

ge inauguré en 1987. Il a-aussi été vice-président et
président de la Chambre de commerce de Sherbroo-

ke (1979-1983), président du Comité administratif
de l’Aéroport de Sherbrooke (1981-1985), président
de la Table de concertation régionale de l’Estrie
(1984-1985), président du Sommet socio-économi-
que de l’Estrie (janvier 1985), membre du conseil
d’administration de l’Université de Sherbrooke
(1984-1988), membre du conseil d’administration de
la Chambre de commerce du Québec (1982), mem-

bre du conseil d’administration et vice-président de
la Corporation de développement économiqueet so-
cial de Rock Forest (depuis 1986).

Une autre contribution digne de mention est cel-
le de Richard Royer au cours des années 90. II fut
membre du conseil d’administration de la Chambre
de commerce de Sherbrooke, de l’Institut universi-

taire de gériatrie de Sherbrooke et du Centre régio-
nal d’entrepreneurship technologique, président du
Centre régional d’entrepreneurship de 1996 à 2000,
vice-président et président de l’Association des ingé-
nieurs-conseils du Québec de 1992 à 1994, membre
du conseil d’administration du CERIU, du CHUS

(Centre hospitalier universitaire de Sherbrooke), du

Centre pour l’avancement des technologies environ-
nementales (Enviro-Accès) et de la Fondation de

l’Université de Sherbrooke.

Plusieurs autres actionnaires ou employés du

GROUPE TEKNIKA se sont également impliqués
et s’impliquent encore aujourd’hui dans ieur milieu
de vie, et ce, dansles différentes régions où la firme
est implantée. Pour n’en identifier que quelques-
unes, soulignons les implications de Denis Dumas
dansla région de Granby, E. Jacques Tremblay dans

la région de Montréal, Jocelyn Michaud dansla ré-

.gion de Victoriaville, Raymond Demers (a quitté la
firme en 1996) dans la région de Sherbrooke,etc.

Il faut également mentionner les nombreuses
contributions financières importantes de la firme
faites à chaque année dans différentes campagnes

de financement d’institutions ou d’oeuvres charita-
bles et sa participation soutenue dans le program-

me coopératif de l’Université de Sherbrooke par

l’embauchede stagiaires.

De nos jours, le GROUPE TEKNIKA se dé-

marque nettement de sa compétition.

Par leur engagement personnel, les

professionnels du Groupe Teknika ont

pavéla voie au développementsocio-

économique des Cantons-de-l’Est et du

Québec. Tout au long de ses 75 ans

d’histoire, la firme a ainsi vu plusieurs

membres de son équipe mettre à profit

leurs compétences pour plusieurs cau-

ses. Le Groupe Teknika a également

appuyé financièrement de nombreux

organismes.

 

 
 

(5 ans de savoir-taire
a se souligne !

telusquebec.com

TELUS Québec et le Groupe Teknika ont un point en commun : 75 ans de savoir-faire.

: Au fil des ans, vous avez su devenir un acteur important du développement socio-

: économique dansl'ensemble de la province. TELUS Québecest fière de mettre à votre

; portée une large gamme de solutions voix, donnéeset Internet supportées par un réseau

pancanadien réputé pour sa performance. Une expertise de haut niveau est pour nous,

comme pour vous, gage de réussite pourl'avenir.

ATELUS"
le futur est simple”  091687
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LES RÉALISATIONS DU GROUPE TEKNIKA,
FIRME MULTIDISCIPLINAIRE (1983-2003)

Lesréalisations des 20 dernières années du GROUPE TEKNIKA sont tellement nombreuses et variées
qu’il serait difficile de procéder à leur énumération. En voici quelques-unes parmiles plus significatives et

représentatives du génie créateuret de l’entrepreneurship en place ausein dela firme.

 

Teknika a aussi aménagé à l’Amazoo de Granby un parc aquatique
comprenantla plus grande piscine à vagues du Québec,unerivière

d’aventuresainsi qu’une aire de jeux aquatiques, sans compter l’aména-
gement paysager et la planification de l’ensemble du réseau piétonnier,
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Depuis 1985, Teknika a participé a la réalisation de plus de 40 millions $ de projets
aux aéroports de Montréal, dont celui de Dorval (photo).

 

 

À l’Hôtel de ville de Montréal,le Groupe Teknika a réalisé
des travaux d’éclairage architectural.

 

Pont Barsalou, Saint-Hyacinthe. Le projet consistait à la reconstruction complètedela culée sud,

dela pile #3 et du tablier. L’approche du côté sud a également été modifiée.

Le proiet a été réalisé dansle cadre d’un protocole d’entente entrelaville et le MTO.

  
Au Théâtre Palace, de Granby, on a procédéà la démolition

d’une partie du bâtimentexistant, à l’agrandissementet au renforcement

Usine de fabrication de wagons pour passagers - Bombardier Sifang Power Transportation Lid,

Quingdao en Chine. L’équipe de Teknika y a notamment réalisé la conception en mécanique,

électricité, structure, architecture et les aménagements extérieurs des usines et bureaux.

de la structure existante. Notons qu’on a utilisé pour ce projet
un procédé innovateur de climatisation avec réserve de glace

pour économie d’énergie et des coûts d’opération.
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LA ; A CodeOOK 150, RUE CHILD, COATICOOK, QC JIA283  (819)849-272] :
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A l’occasion du 75e anniversaire du Groupe Teknika,

les membres du conseil et la direction de la ville de Coaticook félicitent l’équipe

et leur offrent les meilleurs voeux de succès.

La ville de Coaticook et le Groupe Teknika sont partenaires depuis plusieurs années

et nous partageons une grande fierté des réalisations accomplies ensemble.

Le conseil el da direction de la ville de Goalicook  
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Teknika, c'est 270 personnes dans 9 places d'affaires...
fières de leur passémais surtout tournées versl'avenir!
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Des gens impliqués dans leur milieu, qui participent
au développementdeleur région!

 

  

    
  

MISSION
Entreprise performante en services d'ingénierie,

de consultation et d’ingénierie-construction,

Groupe Teknika est un partenaire dévoué a

l'atteinte des objectifs de ses clients.

Son approche globale et ses solutions

i
H

innovatrices assurent un résultat optimal.
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| « Occuper un!1'emploi chez Teknika : 3

.c‘est!en:pattager les valeurs :

le RESPECT ettle DEVELOPPEMENT

      

  

  

 

 

                  

 

   
    

 

Batiments , =

Environnement :

Infrastructures urbaines =

Procédés industriels =

Transport

Ingénierie des sols et matériaux oz

Consultation =

Ingénierie

Ingénierie-construction a

- Gérance deprojet PLACES D'AFFAIRES A
- Construction pe

- Clés en main DRUMMONDVILLE SAINT-HYACINTHE
: GRANBY SAINT-JEAN-SUR-RICHELIEU om.

LAC-MEGANTIC SHERBROOKE oo

MONTREAL TROIS-RIVIERES a
MONT-SAINT-HILAIRE VICTORIAVILLE ine

|
www.groupeteknika.com

1 800 567-6927 GROUPE TEKNIKA
091661

   


